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pendant ou aprés les ropas, Comms
Purgatif pour les désordres en géné
ral, la constipation, Je mai de tête,
ete, prenez-en un ou plusieurs bols à
thé chaude, jusqu à ce qu'elle opore

avant le déjeuner,
+ emmy CREAYESa  

AFTAIRES DE FRANCE

L'exposition.— Les funérailles du fils de
Rechefort donnent lien a de graves dé-
sordyes.

Panis, 8, «Le président Carnot a feçu
hier M. Eitfel, le constructeur et Jo dey.
sinateur de lu tour yoi porte sou nom. Il
u ausstreçu les ouvriers qui out travaillé
à cutte tour.
Tous ceux qui sunt allés rendre visite

au président ont inscrit leurs noms dans
Un livre tenu à cette fin et en quittunt
le président ils l'ont applaudi ainsi que la
république. i

vintg-cing mille personnes ont visité
l'exposition uvant hier. Lors des céré-
monies d'ouverture la pulice a arrêté trois
‘honumnes pour avoir cné ** Vive Bouhm-
get.” Les fêtes qui ont eulieu le jour
de l'ouverture se sontpassées sans événo-
ment regrettable.
Les funérailles du fils de M. Rochefort

ont eu licu hier. MM, Lockroy, Susini,
Clovis Hughes, Laure ot un grand nom-
bre de boulaugistes y assistaient. Lo pas-
ange du char funëbre vecasionna un con-
Bit avec la police. La voiture fut mise en
pièce ut un certuin nombre d'hommes de
police et autres furent blessés.
La plupart des souverains de l'Europe

ont félicité M. Carnot d'avoir échappé à
ls tentatived'assassinat faite sur lui, Per-
rin, le fameux assassin, u retenu les ser-
vices de M. Laguvrre pour le défendre,

resape eee

Les disputos à propos de loyer

Lonpnes, 8.—L'archevêque Walsh, de
Dublin, a évrit une lettre insistant en fa-
veur d'un arbitrage semblable à celui
qu'un a fait pour les fermiors aux hérita-
ges Vanduleur relativement aux difficul-
tés existantes entre les fermiers et les
Jandlords. 11 fait un appel à l'opinion pu-
blique en Angleterre, lui demandaut
d'appuyer ce mude d'arbitrage. Le D'imes
rit de la proposition de l'archevêque
Walsh, .

L'Armée du Salut à Poris

Paris, 8.—L'Armée du Salut vient de
rocéder À l'inauguration du nouveau
Pen qu'elle a installé au centre de Paris,
à deux pas de l'Opéra, au fond d’une
oour dépendant du No. 3de la rue Auber.
Cetto nouvelle salle de conférences, qui
peut contenir environ 500 personnes et
qui est éclairée à la lumière électrique,
uvait été décorée pour lu circonstance de
quelques faisceaux de drapeaux aux cou-
leurs françaises, américaines et suisses.
En quittantla salle Valimy, les salutistes
paraissent avoir voulu rompre avec divers
usages qui leur ont valu, à maintes repri-
es, tout au moins la critique du public
français, encore peu habitué à ces exhibi-
tions yankees. Les inscriptions multico-
lores et les banderoles Lariolées qui cho-
quaientl'œil si désagrésblement à Valimy
ont été totalement supprimées rue Auber,

grosse caisse et les tumbourins, qui
Menaient un ai joyeux vacarme, au grand
déses » des voisins et des habitants du
quai ce Valmy, ont été remplacés par le
piano et la harpe, qui sont et soront doré-
navant les seuls instruments tolérés pour
l'accompagnement des cantiques, L'assis-
tance comportait environ deux cents per-
sonnes, dont un bon tiers étrangers, re-
connaissables à ce détail : c'est que les
hommes portaient une jumelle en suutoir
et les femines un ** guide ” à la main. Les
salutistes, su nombre de quatre-vingts en-
viron, se tenaient groupés sur l’estrade
autour de ls*“inaréchale” Bouth et de son
mari, le ‘* colonel ” Clibborn. Ce dernier,
après avoir annoncé qu'il veut le bien et
lu salut de tous, même le salut des jour-
nalistes qui l'ont si souvent attaqué lors
do son mariage, a fait alors l'historique et
la statistique internationale de l’armée du
Salut.
La maréchale a pris onsuite la parole.

Mme Clibborn à paru bianchangée, bien
fatiguéo par les pérégrinations de son
apostolat ; son teint est pâle, son visage
est amaigri, émacié. La voix n'a plus
l'ampleur d’autrefuis. 11 ne reste plus de
miss Booth que son regard de feu et son
sourire triste et résigné. Sun discours est
la paraphrase d'une idée def morale. Ello
finit en dissut que la salle Auber sera lo
phare destiné à sauver les Ames naufra-
gées du quartier de l’Opéra.
M. Albin Peyrun, de Nîmes, ancien

magistrat, membre de l’Armée du Salut
et père de l'avocat de cette ville qui n été
mêlé au procès Gilly, ainsi que le colonel
Fuashkof, un ancieu colonel de l’armée
russe, ont terminé la séauce ey traitaut
divers sujets de morale.
M. Albin Perron est uu homme d'une

soixantaine d'années. Comme tous les
soldats de l'armée,il porte l'uniforme et
la coiffure avec l'initiale bien connue, 11
n’a encore ou n’A voulu accepter rucun
grade dansl'armée du Salut, Lion qu’il en
fusso partie depuis plusieurs annéos déjà.
Eu parlant de son ardent désir de voir
réussir l'œuvre à laquelle il s'est dévoué,
M. Peyrun raconte qu'un de sus fils, après
avoir été, comme son frère, un sujet bril-
lant pendant ses études, appartenait au-
jourd'hui à l'Aymée du Salut et comman-
dait uu poste en Suisse. Ni les exhorta-
tions du monde, ni les railleries, ni même
les perséoutions suppurtées en Suisse out
pu influer sur sa vocation,
M. Peyron n’a pus dit ce qu’il pensait

de son autre fils.
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LE GRANINTRONO

Le gérant comparait devant le comité du
sénat américain

NEw-York, 8.—Le comité du sénat à
propus du commerce interstate a conti-
nué l'enquéte hier, M..Chauncey De-
pew à été entendu comme témoinetil a
dit ce qu'il connaiseait du fonotionne-
ment de ln loi de commerce intoratate.
M. Depew a prétendu que la tendance

do cette lui était de donner tout le com-
merce de transport aux grandes voies
forrdes. Lus chemins de fer de moindre
importance ne font pas d'argent,

outes les voies sont obligées de pu-
blier leurs tarifs et comme où ne permet
pas d'accorder de rabais, les grandes com-
pagnies seules peuvent fire“concütrence
pour le commerce de transport,

n expliquant lesrelations du New-
York Central nvec l’Erio, M. Depew a dit
que chacune de ces voies ferrées étaiont
indépendantes l’une de l'autre e£ qu’il n'y
avait entre eux qu'édhange d'affaires, De
lus le Now-York Oantral fuit très peuaffaires avec le Grand-Trone,
ON ATTAQUE LES VOIES FERRÉES DUCANADA

. Le sénateur Cullom. —Avez-vous favo-risé lv prolong vnent des li à
Tronc aux Etata-Unisi. gnes u Grand

 

   

des Etats-Unios sont ratiquement à la
merci des chemins de for canadiens pour
le trafic, . Les vuies canadiennes peuvent
fixor les prix à partir de Chicago et en-
suite ve reprendre des réductions qu'elles
unt faites par des charges ndditionnelles
sur les marchandises passant sur la partio
canadienne de ces voies ferrées. C'est
entièrement affaire do discrétion pour los
compagnies canadiennes de charger ce
qu’elles voudront. Elles ont une entente
avec certaines lignes de steamers qui leur
Rarantissent uncertain montant d'affaires,

UN £LOGE FOUR LE GRAND TRONC
Le séuateur Cullom, —Est-il que les

chemiug de fer cunadicns se remboursent
de leurs pertes au moyen du commerce
américain ?
M. Depow;—C'ent‘kjnai-que- je l'en-

tends, meis-fd-Pülise que le Grand Tronc
cherche à être honnête dans ses rapports
avec le peuple des Etats-Unis. I semble
que c'est une étrange loi que celle qui
cherche à régulariser les chemins de fer
amérienins et qui permet à un chemin de
forétranger qui n'a rien à payer pour le
tvaintien du gouvernement de venir aux
Etats-Unis et de buisser les prix. Pur
l'adoption de la lui luterstate l’état des
chemins de fer à été amélioré mais l’amé-
lioration aurait été plus grande si onefit
permis une coalition. La tendance de
toutes les voies est de baissor les prix et
aucune coalition peut empêcher cela.

CE QUE PROPOSE M, DEPEW
M. Depew.a dit de plus que dans son

opinion les chemins étrangers, canadiens
ou Mexicains, devraient être obligés de
sv conformer aux lois des Etats-Unis,
L'effet de la loi interstate a été à l’avan-
tage du public mais au détriment des
voies ferrées. Elle à aussi fait cesser la
construction de voies ferrées non méces-
saires par des capitalistes cherchant à
faire des placements.
Le sénuteur Clomow,—Favorisez-vous

l'abolition des chemins de fer canudiens
uux Etats-Unis ?
M. Depew.—Ce n'est pas nécessaire.

Olligez-les à se conformer aux lois dus
Etats-Unis, et voilà tout. L'opinion de
M. Depew est que la loi interstate ne
sera jisnais un succès tant que. la coali-
tion, sous un autre nom, ne sera pas lé-
gulisde et qu'un ne permettra pus aux
chemins de fer américains d'accorder des
rubais.

CHARS AMÉRICAINS AU CANADA
M. Depew n dit qu’il y avait 10 chars

américainsau Canuda contre un char cana-
dun aux Etats-Unis. Si un droit était impo-
sé sur les chars étrangers eutrant aux Etats
Unis ce serait au détriment des lignes
américaines, parce que chaque ligne se
sert des chars qui se trouventaur sa voie.

TÉMOIGNAGE DE M. HICKRON

Le géraut général du Grand-Trone, M.
Joseph Hickson, a été entendu comme
témoin. Sur questions posées par le sé-
nateur Clemow,il à reconnu que le Grand
Tronc contrôlait le fret entre Portland et
Chicago, mais il a déclaré que chacane
des deux voies, le Grand-Tronc et lo
Chicago & Grand-Trone avaient leur ad-
Mministration,
Le sénateur Gorman—Cette adminis-

tration séparée n'est-elle pas une simple
affaire de forme ?
M, Hickson n’aison n'aimait pas à le

reconnaître, mais finalement il doit dire
quele sénateur du Marylaud (M. Gor-
man) est correct. D'après la déclaration
de M. Hickson, les chemins do fer amé-
ricains permettent au Grand-Trone d’éta-
blir les prix pour le fret de l'ouest. Si le
Grand-Trone n'avait pas ce privilège, il
Le pourrait pas faire d’affaires.

SUBVENTIONS AU PACIFIQUE CANADIEN

Le sénateur Cullom demande quelle
aide le Pacifique Canadien a requ du gou-
vernement.
M. Hickson répond que le gouverne-

ment cauadien a donné $37,000,000 en
valeur de cunstruction, $26,000,000 eu
argent et 850,000,000 en terres du gou-
vernement. Le témoin, M. Hickson,
reconnait, sans le vouluir, que le com-
merce étranger venant des États-Unis au
Canada est benucoup plus considérable
que lc commerce canadien passant par
les Etats-Unis. Chaquo année le parle-
ment du Canada vote de l'argent aux di-
vers embranchements du Pacifique Cana-
dieu, et subventionne, chaque année, les
lignes de steamers,

TRAFIC INTERNATIONAL

En 1888, lo fret qui est passé par Mont.
réal venant de la partie ouest des Etats-
Unis a été de 71,997 tonneaux. Le trafic
sur les lignes canadiennes de l’ouest à
Portland, Maine, s’est élevé à 92,224 ton-
neaux.
Le témoin a déclaré qu'environ 40 pour

cent de toutus les affaires faites par le
Pucifique Canadien étaient dus aux Etats-
Unis.  Daus le Nord-Ouest, particulière-
ment le Michigan, presque tout le com-
merce de transport est fait par les trunk
lines canadiennes,

Accident

Un jeune homme de Lévis, nommé
Arcadius Montminy, qui résidait depuis
quelque temps A Toronto, ol 1 travail-
Init comme typographe, à été victime
d'untriste accident, il y a un mois, au
patinoir à roulettes do cette ville,
A moment do l'accident, le jeune

homme se trouvait sur In ligne do front
des putiucurs, lorsque tout & coup, un
concurrent lui mit accidentollement un
pred sur son patin et le fit tomber. Une
quinzaine de parineurs qui arrivaient a
toute vitesse, culbutèrent sur le jeune
homme qui faisait, en vain, des efforts
pour se relever. Lorsqu'on l’eut dégagé
on constatn qu'il a avait une jambe Fo.
turée nu-dessus du genoux. Un médecin
9 été appelé et lui n donné tous les soins
que repuérait sonétat,
Sa famille a été informée ces jours dor-

niers qu’il était beaucoup mieux,
rt=rmemen

Le Québec Central

La compagnie du chemin de fer Qué-
bec Central, à laquelle les mines d'a-
miante ou le commerce du bois donnent
un surcroit de trafic, se prépare à agran-
dir sen ppérations, cet été. Les parties
basses de cette voio, près de la jonction
de la Buauco, vont être immédiatement
exhaussdes, ofin d'éviter [les délaia que
peuvent occasionner les inondations au
printemps,
En prévision de l'augmentation du

nombre des voyageurs qui viendront des
Etata-Unis, six nouveaux chars-palais se-
rantplacées sur la voie, le mois prochain, _ BL Dopow.—Non. Lescheminsde for
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L. J. DEMERS & FRERE, Propriétaires-Editenrs, No. 30 rue la Fabrique, Haute-Ville

walle est aussi projeté. Le nouveau gé-
rant, M. Frank Grundy, a visité la route
de la Beauce qui doit ‘se prolonger jus-
qu’au Maine etil à trouvé un beau pays
buisé,

rtape

Le témoignage éclatant qui suits
est publié avec permission :

Delhi, N. Y., Août 20 1678,
À l'Association de Tempérance

du Père Mathieu,
** Messieurs.—11 me fait bien plaisir

de pouvoir atteater l'efficacité et les qua-
lités restauratrices de votre remède, dans
Mon propre cas, déplorable s’il en fut ja.
mais. J'ai été huit ans martyre de l'al-
coul, et, au ben de l'opifféh, phréé que
tous me croyaient, comine je me croyais
moi-même, incurable dans ma soif ‘des
buissons enivrantes. L'alcool avait rem-
placé toute notrriture,et j'étais dans une
si grande prostration d’esprit et de corps,
que j'appelais la Mort comme ma seuls
libératrice daus mes indicibles souf-
frances. Une charitable amie me per-
suada d'essayer votre inestimable remède.
La première bouteille que j'en pris me
renfurcit et me donna appétit, et la qua-
taième m’a complètement guérie. Je n'ai
pas eu la moindre rechute, L'appétit et
l'énergie me sont revenus. Je m’occupe
utilement au dehors do la ville oll je me
suis retirée pour me soustraire aux asso-
ciations qui avaient été la cause de mes
souffrances, et jo n’ai plus aucun désir
pour les buissons enivrantes. Il y a six
mois que j'en ai pris la dernière goutte,
ct je suis bien sûre que c'est votre remède
seul qui m’a rendue à la vie et à mes
umis,

“* Permettez-moi de me souscrire votre
reconnaissante,

“Jura A. Groven.”

Première communion

Objets de religion de tout genre, tels
que livres de piété, chapelets crucifix,
médailles, imagerie fine, statuettes, etc.,
etc. récemment arrivés d'Eurppe. Une
visite est sollicitée. Librairie Muntmo-
rency Laval.

PruNEau et Krnouac,

28, rue de la Fabrique,

Attention!
———————a

REOUVERTURE DE POSTE DE COM-

MERCE AU No. 38, RUB DE LA

COURONNE, St-ROCH.

Samed] 1820 Avr
—me

 

 

L'ancienne maison de commerce de 11.
Gagnon & Cie sera rouverte aux affaires

Samedi, le 20 Avril courant *
Par M. Georges Darveau,

ci-devant de la maison bicn connue de
7. Paquet.
En changeant de nom, le nouveau ma-

gasin d'affuires entend conserver la popu-
larité et la considération dont il jouissait
sous8es anciens propriétaires et augmen-
ter son prestige si c'est possible.
M. Darvesu invite donc ses amis et tou-

tes les anciennes pratiques de la maison à
lui donner leur patronage.
De aon côté il fera tous ses efforts pour

mériter cette faveur en offrant à tous des
Marchandises de choix aux prix les plus
raisonnables et les plus faciles du marché

Il s’occupera d’une manière particulière
de l'importation des tweeds,

11 informe les dames qu'il a retenu les
services d’une excellente ouvrière en mo-
des et qu’elle est employée au magasin.
Attention apéciale sers donnée aux con-
fections pour Dames et Enfants,
Les parents dont les enfants feront la

PREMIERE COMMUNION cette année
trouveront dans notre assortiment une
collection d'étoffes choisies pour cette cir-
constance solennelle. M, Darveau compto
fermement que les gens de la campagne
qu'il invite cordialement à venir visiter
on installation l'encourageront libérale-
ment.

L'assortiment comprend et le fond de
banqueroute de la maison Gagnon & Cie,
et des importations toutes fraîches pour
le printempset l'été. Le fonds do ban-
queroute a été acheté à assez bon compte
pour qu'il puiese être écoulé à un bon
marché exceptionnel,
On retrouvera au nouveau magasin

presquetout le personnel de la maison
Gagnon & Cis., ce que les annciennes pra-
tiques ne manqueront pus d’appreudre
nvec satisfaction.
La promptitude et ls rapidité du servi-

ce serontl'objet d'une surveillance spe-
ciale et constante,

Georges Darveau
88, tue do la Couronne,

N. B.~La maison est éclairée à la lu-
mibre électrique,

AVIS
DISSOLUTIONDE SOCIETE
AVIS est par lo présent donnéquela société

ayant oxisté entre Alphonse Edouard Giguère
ei Jean-Baptiste Alexandre La Rue, pharma-
elens de la cité de Québec, sous la raison socin-
le “ Giguère & LaRue,” a été dissoute de con-
sentement mutuel, le 4 mai courant. Kt que
par acte de cession et fransport en date du
mame jour pardevant M, F. A. LaRue, notaire,le dit A, K. Giguère à cédé au dit J.-Ble. À.
Laltue tous sos droite dans la ci-devantsooiété
‘Giguère & LaRue.”
Le dit J,-B. A. LaRne étant le seul autorisé

à collecter les crédits et régler les affaires dela ci-devant société ‘’Giguère & LaRue.”
Québec, ce 6 Mai 1889, A.E GIGUER

ALEXANDRE LARGE
M. J. B. Alexandre LaRue continuera on

IbineponteDoi duerenepeReLmacie aucoin ra 3 eo I'E.

$i

Hou,Guspea p

  et un train rapide pour le transport de le
gilles,
. TA ALEXANDRE LARUE
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M4] Facileà omployæ

te n'est pas un Tabac, Poudre ou Liquide. Prix 50g
NSLO00. 81 vous ze le tronvez pas enez votre Pharmat
sien, fl vous sera envoyé, vort nayé, sur récoption du
prix. Chdressez, ©
FULFORD Eu0. Breexvlite, ont

À VENDRE OÙ À LOUER
Propriétés à vendre

A très bon marché, les propriétés
» Ssuivantegsavoir :
8 |lo. Une bonne et grande maison en
OR briques, deux étages et Luit francais,
Ÿ contenanttrois logements, rue d'Al
Nos. 141, 148, 145, 147, et hangar eu

20. Une maison en briques, deux étages et
toit français, contenant trois logeinents, rueSt-Gahriel, No.81, et hangar,

30. Une excellente proprieté, trois é
toit français, actuellement occupée parla Cie
de Télégraphe du Fneifique et la Jominion
Express Coinpany, rue St-Pierre, No.87.
Ces proprieiés donneut de bons rovenus et

scronf vendues à bus prix et à des conditionsde patementdes plus faciles,
Titres incontestables,

A PRÊTER
£10,000, par petites ou grosses SONIMES, BUFpropriétés, hypothéques ou debentures.
Conditions libérales, -

SOCIETE DE PRETS ET PLACEMENTS,11 avril, 139, rue St-Pierre.
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A vendre ou à louer
La propriété Eleusippe LaRue, presGa de la barriére Ste-Foye, en parfait or-

El dra ot pourvue de toutes les. améliorn-
tions tnodernes, eau, closets, Lain,drai-

nage, gaz, etc. Possession immédiate.
V. W. LARUE, N. P,

25, rue Ste-Annu,

y rTerre à vendre
A St-Alban, unoterre de deux arpents sur

cinquante de profondeur, dont 75 en cuiture,
avec bâtisses en bon ordre, aussi, un bon mou-
lUnaà scie et une carrière au bas do In terre
Cette propriélé estsituée sur Je grand chemin
à douze arpents dul'église de St-Alban.
A vendre A bonne condition,

S3janv.—n-o.
 

S'adresser à LEON ST-AMANT.
Notaire.

St. Alban, comté de Purtneuf,
23fév.—n-0.
 

A LOU E)t
Le moulin à farine sur le chemin de

de Beauport, comimunément connu sour
le nom de “* MouLIN RENAUD "avec tou-
tes ses dépendances, la villa du pruprié-
taire, In serre, et les jardins en dépendant
la résidence du meunier et des autres
employés, In ferme dépendant de la pro-
priété, les instruments agricoles, les che-
vaux, Voitures, ete.

S'udresser à J. B. FALARDEAU,
8J, rue St-Ours,

ou à CHARLEROIS & PAMPALON, notaire
Québec,

Gmars.—n-o. e-c,

Maison a vendre où a louer
L Une magnifique maison, possédant

asi toutes lesameliorations mcdertnies,avec
Put hangar, écurie, etc,, etc., située à quel-

ques pas de la résidence du Dr Bolduc,
à Beauport et actuellement occupie par M, HH,
Grenier, entrepreneur,
Conditions des plus factios,
E'adressera L A. FORTIN,

Coln des rues St-Joscph et du l'ont.
où au notaire J. K. BOILY

24, rue St-Joseph,

 

12Fév.—n-0,

À VENDRE
NE BONNE MAISON EN PIERRE, a2
étages contenant trois logements. avec

hangar et grand terrain, Nos, 37 et &/, rue
Grant
Pour informations s'adresser à

W.,J, MILLER,
10 avril—no. Avoctt.
 

Maison à vendre
à Une magnifique maison située No. 25,

¥ Tue d'Aiguillon, possédant les amélio-
: rations les plus moderues et en parfait

ordre,
Conditions faciles.
S'adresser à P, LAURENT, chez Brunet,

Laurent & Cie., St-Hoch,
12avril—n-o.

ILA

ALSEPAREEXILE

5 .A NDE vx

Enléve les impuretés du Sang et restauro le
systéme,
"La Salsepareille de Sandham faftdispa-
Titre les boutons et améliore la contsutu-
tion,
La Salsepareille de Sandham est très

bicnfaisante pour les éruptions de la peau et
pour toutes les maladies scrofuleuses.

LYMAN, FILS & Cie,
Eculs Agents pour le Canada

      AR
SD”

Les petites Pilules de Sandham ponrtes
poumons, douceset enveloppées de sucre, gué-
r migri

5 7 août 1888, —12 m.

Pharmacie Leclerc
243, Rue St-Joseph, St-Roch,

A cette Importante pharmacie, en outre de
toutes especes de remedes ou autres articles
de pharmacie généralonient oD usago,

Ut se procurer toutes les prépara-
on Bons spécialement annoncéesdans

les journaux.

M. Alf, Leclere, pharmacien licencié, de 20
ans d'expérience, rowplit lui-méme les pres-
criptions,

Alnst, Mesdames eb Messtours, pour vos
achats de pharmacie quels qu’ils soient, allez

toute a:
on —CHEZ-

ALF. LECLERC&CIE
No. 243, rue St-Joseph,

=(Prés du Marché Jacquos-Cartier—
— AUSSI —

de FIGraines de Jardins.à eloursde Champs

6 mare.fin.

COLLECTION
LESOUSSIGNE continuefa commo-par lo

passé à sc charger de collection et Achète-

Panereer par :v J.F, N. GRAVEL,
No. 123 rue Prinos-Edonard,

  ler 1008,Lun,

  

| Toutes les brosses

Portant ce nom sont
garanties du pleine
grandeuretdu qualité
sapurieure,

Enve nte dans toutes les principales maisons
 

     
Pacifique
DEPART DES TRAINS

1.30 p. DL; pour Montréal, Ottawa, TO
ronto et tous les ondrofts a 'Ouest, eb pour
St-Jean, Farnham, Newport, Boston, of
tous les endrolts dans la Nouvelle-Angle:
terre ot les points intermédiaires.

1.30p.M. ; DIMANCHES, veutemens
pour Montrénl et les stations6 ntermédial-
res.

6
10.03 p. m. pour Montréal, Ottawn, To-

t'onto ot Lous les endroitaà l'Ouest ct pour
El-Jean. Farnham, Newport, Boston
Portinnd. Springfield, los endroits de ia
riviére Connecticut et les statlonst nar
médinires,

ARRIVEE DES TRAINS
Les trains arrireront à Québec de Chicago

Détroit, Toronto, Montréal, Boston ot des sta-
tions intermedialres a 6,30 a, m. et 4,30 p. m
Lee DIMANCHESà 10,03 >. mL
Bureaude billets à la Station du Palais, auNo. 87, rue St-Pierre et a 1 Hotel St-Louts,

D, McNICOLL,
Agent genérsl passagara.

LUCIUS TUTTLE.
Gérant du tratic des passagora,

19novembre 1383

LALIGNE

DU

 

{. FRANÇAISE
HAVLE,

Compagnie Generale Transatlantiquo
Les magnifiques paqnebats do cette llpocfa-

varie pour le continent partiront de la jut8a
4, £2 {nouvee u nero ) de li civière du Nord,
au pied de Morton street. comma sal;
LAGASCOGNE, Santelli, Samedi, 11 mal à

“LA NORMANDIE de Kersabic Samedi, 13
mni, à7 A. M.
LA CHAMPAGN F, Boyer, Samedi, 25 Mai,

LABOURGOGNE,Frangeul, samedl,L Juin à
50 A. M.

PRIX DU PASSAGE POUR LE HAVRE
1ère classe (vin compris) $12U $100 et $20,
temeclasse..LLL SW.

Billets aller et retour à prix reduits,
Entrepont de Xew-York au Havre, $20. En-

trepontde NewYork à Paris, 83,00, Avoc amé-
n&gement supérieur comprenant vin, ilterie et
ustensiles,

A. FORGET Agent Genéral
3, Bowling Green. New-York

R. STOCKING, agent vour Quebce,

©

 

Traverse de st-Romuald,
Sillery et Quebec,

LE VAPEUR “LEVIS”
Capt, L. Desroches,

À commiencer le 8 MAT. (le temps ct Jes cir-
constances le permettant! fera letrajet comme
suit :

De St-Romunld, De Québec.
515 AM. Go AM.
50 A M Do AM,

19000 A, M. — 11 30 A.M.
100 P. M, +1 5 200 PM,
3p, NM, > ris 400 PM,
500 PM, 615 P.M,

LES DIMANCHES.
206 P, M, 130 P.M,
stop M. 8 0 P. M.

& 06 P. M,
Arretaul au quai de Bowen à Sillery aller et

retour,
Tous Tes samedis il y a un voyage de St-Ho-

muwald et de Sillery à Québec u 5,00 hrs. A, 34,
eta 7 hrs. P, M.
Les jours de fête, un voyage so fera à Shre

du matin de St-Romuald, et dans l'apres-midt,
les heures seront les mémes que le dimanche.

Traverse de l'Isle d'Orléans

LE VAPEUR “ORLEANS”
Capt. Bolduc.

\
Le et apres le 8 MAL, De teinpset les circons-

tances le permettant), ce batean fera le trajet
comme suit :

Del'Isle:
515 AM

: M

 

De Québec:
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7 0 P.M. 6% P. M.
Les jours de féte, un voyage se fera sd § hrs,

du matin À l'Isle, et duns l'après-midi les heu-
res seront les mèmies que le

8mai—ec
ituanche,

 

 

Ligne de Ste-Anne
A PARTIR DU 26 AVILle vapeur Brothers

laissera Québec, jusqu'a nouvelle ordre :

Les Mardis : Suivnnt la marée,
Jes Jeudis: A J heure P, M.
Les samedis : Suivaut la maréo,

AU RETOUR,laissera Sto-Anne :

Les Lundis : Sulvant ia marée.
les Mercredis : A 10 hes, A, M,
Les Vendredis : Suivant la marée.

Tontes soctétés religieuses et civiles qui vou-
dront organiser des pslerinages pourront en-
gager ce vapour & des conditions très faciles
en ressant au capt. du vapeur,

ELZEAR FORTIER,
pitaine

GUERIT

Sang Impur,
Dyspepsie,

Derangement du Foie,
Etat Bilieux.

ÿ Maladies des Rognons,
i Scrofule.

Regle l'Entomne, Fole, Intentins ot Is Sang.

nertt Constipation, Mal de Tete, Maladiesde
snines, Debillte Genernie, et tous les Sys.
mes Abattus,

BURDOCK RLOOD BITTERS

t un Toniaur Pnrement Vegetal, Nottoyant
Bank ot Resularisant 1s Systema.

LEVAIN des BOULANGERS

152 Premiers Prix aux Expositions
d'Outariv en 1897, Au dels de 10,000
Dames disent que c'est le meilleur
levain. Fuit le pain le plus léger, le
plus biano, et le plus doux; Rolla,
Buns, et Galettes de sarasin,
Les Boulaugers de tout partoul Cen

servent

PRIX, 3 Cents
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PREMIÈME PARTIE

LA FEE DES SAULES

Le procureur de la République repré-
sentait les intérêts de l’Etat, seul héritier
si le comte de Thonnerieux, qu’on savait
sans famille, était miort intestat. Jérôine
Villard avait adjoint aux autres domesti-
ques de tte puint quitter l'hôtel jusqu'au
Jour de la levéu des acellés. Tous étaient
donc précents lorsque les magistrats arri-
vèrent. Le valet de chatubre du défunt,
ayant été prévenu par le gretlier de lu jus-
tice du paix, attendait les visiteurs. Le
chagrin causé au vieux serviteur par la
perte de son bien-aimé maitre laissait
une empreinte profonds sur sou visage
pali.
—C'est vous qui vous nommez Jérome

Villard ? lui demanda le procureur do la
République.
—Oui, monsieur,
—C'est vous qui avez été nommé gar-

dien des scellés apposés ici après la mort
de votre maître ?
—C'est mot, oui, monsicur.
— de viens assister à 1 ouverture d'un

meuble qui, selon votre déclaration, doit

renfertuer le testament du comte ct des
valeurs,
—Je le croyais, je lo crois encore.
—Vous êtes convaineu que M.de Thon-

nerieux a fait untestament ?
—Oui, monsieur.
— Sur quoi se fonde cette conviction ?
—Quelques jours avant de mourir,mon

regretté maître nie parlait encore des en-
fants nés dans cet arrondissement le mé-
me jour que sa fille et auxquels, par sou
testament, il nssurerait une fortune. Je
Ne suts point le seul, d'ailleurs, à qui M.
le comte nit parlé do cela. Je sais qu’il a
dit les mémes choses à Mme lu comtesse
de Chatelus,
—Et vous pensez que nous trouverons

le testament de M. de Thonnerieux à l'en-
droit désigné par vous ¢
Cela est plus que probable, puieque

c'est eu cet endroit que mon waitre pla-
Çait ses valeurs. Du reute, si le testament

n'étail pout lagl serait dans un des meu-
bles qui n'unt été visités que supertciclle-
ment pur M. le juge de paix.
-—M. de Thonnerieux avait-il l'habitu-

de de garder chez lui des valeurs considé-
rables ?
—Ordinairement, oui, monsieur.
—Eu connaissez-vous le chifre ?
-+«Èe chiffre exact, non.
—Etle chiffre approximatif ?
—-De six à huit cent mille francs enac-

tions et en obligations, Jes unes au porteur,
les autres numinatives,
— àVuit il aussi des espèces, ur ou bil-

lets de banque ?
—Toujours, oui, monsieur.
—Pour de grosses sonimmes +
— Deux cunt cinquaute a troiscent mil-

le francs environ.
—Autant que cela,
—Souvent il avoit plus.
—Le comte vous donvait-il de l'argent

d'avance pour faire face uux dépenses de
la maison?
—Oui, monsieur, le jour de sa mort

j'avais dans les mains, pour cet emploi,
trente-deuxmille2francs dont je suis prêt.
à ren-dre compte,

—C'est bien. Inutile de vous demau-
der, n'est-ce pus, si depuis la pose des
scellés rien n'a été soustrait ici, ou dérau-
gé ?
-—Ah ! mousieur, je I'aflirme et jo suis

Prêt à en faire serment, Depuis que le
corps de mou pauvre maître est sorti de
cette demeure, toutes les portes ont été
fermées : elles le sunt encore,et personne
Wa mis lu pied dans aucune des pieces de
l'hôtel, je ne parle, bien entendu, ni
des chambres des domestiques, ni de la
mienne,
—Ouvrez-nous donc ces portes et con-

duisez-nous tout d’abord dans la pièce oi
se trouvo le meuble dépositaire, sclon
vous, du testament et des valeurs,
—Veuillez me suivre, messieurs.
Jérôme Villard, tirant de sa poche un

trousseau de clefs, ouvrit les purtes et
guida les représentants de la loi dans le
cabinet de travail dont les fenêtres et les
volets intérieurs étaient hermétiquement
clos, Ces volets repliés, la pièce sombre
devint lumineuse,
—Où est le meudvle en question ? de-

manda le procureur de la République.
Ce fut le juge de paix qui répondit :
—Le voilà,
En même temps il désignait le cabinet

italien du seizième siècle, dont tout le
monde s'apprucha,

—-Monsieur le jugo de paix, reprit le
magistrat, procédez, je vous prie, à la le-
vée des scellés.
Lo juge de pnix fit un signe. L'un de

ses sasesseura s'aovança et s'abaissa pour
enlever le ruban de til placé a cheval sur
les deux parties qu’une couverture devait
disjoindre, et scellé avec de la cire rouge
portant l'empreinte du cachet de la justi-
ce de paix, Soudainil se redressa en pous-
sant une exclamat-on,
—Qu'y a-t-il donc demandèrent à la

fois avec anxiété les deux magistrats eb le
nôtaire.

-<Voyez, messieurs, répondit l'homme,
voysz vous-mênies,

Et son doit désignait la bande de ru-
ban de fil. procureur de la républi-
que s'approcha, se pencha commel'asses-
sour venait de le faire, et ses traits ex-
primèreutl’étonnement et l'indignation,
— Ces scellés out été vivlés | s'écria-

t-il,
Le juge de paix et le notaire levèrent

les mains vors le plafond pour témoigner
de la violente émotion qu'ils ressentaient.
Jérôme frissonna de tout son corps.

—Violés ! répéta-t-il. Les acellés on!

impossible |

rer, 

Argent à prêter tlhièques, Jq MALOUIN à MALOUIN,
Avocats,

30marin V tue Bt-Lpuit

Plusieurs milliers de piastres sur hypo- et à son tour il se pencha,
—Oh ! mon Dieu ! dégayartril en recu

lant commeaffulé. Mon Dieu, c’est vrai
Ce n'est que trop vaci ? été violés ! C'est impossiblo | impossiblet

--Celn est cependant, monsieur! répli-
qua le magistrat d’un ton sévère. 1) suti-
ta d’un coup d’œil pour vous en asau-

Le valet de chambre, malgré son âge,
ne marcha pas, il bondit vers lo meuble,

 

  
  

  

   

 

tesFaites l'usage suivant de I'Eay

Pour faire disparaître les obstrug
gons dangereuses des organesdizes

affections des reins ou du fie,
buvez-en tous les fours à quelques
heures d'intervalle et avant de vous
coucher, Dose, UN BOL,

GINGRAS, LANGLOIS & Cie,
Agentspour la Puissance,

No. 8,Rue Port Dauphin
QUÉrREC,

 

     

  

Le juge de paix et le notaire constaté
rent de visu, l’un après l'autre,la violatios
des scellds,
—Je pense que vous êtes convaincu

monsieur, dit le procurer de la Républi
que au vieux domestique qui tremblaif
comme la feuille et qui ne put que mur
murer d'une voix à peine distincte :
—Oui, monsieur, hélue ! oui, je auit

convaincu.
—Vous aurez à répondre du fait de cc

bris de scellés, puisque vous en étiez cous
titué gardien.
Sous le coup de fouet de ces paroles quf

ressemblaient à une menace, Jérômu s«
redressa,
—Répondre de ce fait | répéta-t-il aves

une réelle dignité,
Hajouta :
—Que croyez-vous-done, monsieur Ÿ
—Jecrois, je vois, je anis certain que

vous avez mal rempli les fonctions dunt
vous étiez investi par la loi ! 11 y a là une
chose matérielle, une chose visible, taugi-
ble, innédiable par conséquent !
—M'accusez-vous donc, monsieur ? de-

manda Jérôme terrifié.
—Je vous accuse tout au moins de la

plus coupable négligence. Pour le reste,
Je fais mes réserveset je me borne à cous.
tater,

Puis le procureur de la République
ajouta, en s'adressant à l'assesseur du ju-
ge du paix :

—Enlevezle scellé qui porte la trace
du viol dont il a étl'objet,et que le pro-
cès-verbal fassu mention de ce viol.
La voix du magistra était Âpre. Sa pa-

role avait la fruideur,la rigidité, le tran-
chant d’une lame d'acier bien aiguisér.
Elle causait à Jérôme une sensation de
puignante douleur et d'indicible épou-
vante.

-—Mais, monsieur, s’écria-t-il en rele-
vant soufront un instant cuurbé, les ap-
parences sont fausses. Le bris de scellés
qui semble évident, j'en couviens, est ce-
pendant inadmissible, Qui donc aurait
pu l’accomplir ? J'ai fermé toutes les por-
tes, jo vous le jure,j'en ai gardé les clefs,
personne n’a pénétré dans cette piece, et
moi-même je n’en ai point franchi le
seuil. l’ar qui ie crime aurait-il été com-
mis ¢
—Ce serait à vous de nous l’apprendre,

répliqua sévèreimnent le procureur de ls
République, mais suyez certain que nous
n'aurons pas besoin de votre aide pour le
découvrir !
Jérôme prit son front entre ses deux

maius et des grosses larmes jaillirent de
ses yeux. Lu malheureux vieillard croy-
@lt Sertir Sa FAISON s'égarer,

-— Ouvrez ce meuble, commands le ma-
gistrat à l'asesseur qui, tirant ausaitôt de
sa puche un trousseau de petites clefs de
toutes les formes, les présenta les unea
après les autres à la sesrure du cabinet
italien.
Aprèsen avoiressayé quatorze au quin-

Ze sans succès, il en trouva une qui péné-
tra dans l'orifice et fit jouer le péne, Le
meuble s’ouvrit.  J'érême fit un pas en
avant, Son cœur ne battait plus. Le pro-
cureur deu la ltépublique visita successive-
menttous les tiruirs.
— Rien ! dit-ii ensuite. Ni

ni valeurs ! Il n'y a rien !
D'une voix étranglée, à peine distincte,

Jérôine demanda :
—Vous n'y trouvez pas un coffret d'ar-

gent ciselé ?
~Il u'y a rien ! répéta le magistrat,
—Mais alors on a volé ici | s'écria le

valet de chambre du feu comte au pu
roxysme de la terreur. On a volé ! Com-
meut ?
—Vous seul aviez les clefs, interrompit

le procureur de la République, et vous
prétendez avoir fermé toutes les portes !

—Jele jure ! je le jure devant Dieu !
—Je u'ai quo faire de vosserments ? je

vous demande compte de la manière dont
vous avez rempli votre mandat de gardien
des scellés. Un testament et des valeurs
représentant une somme considérable,d'a-
près votre propre déclaration, devaient se
Lrouver dans ce meuble. Lis n'y sont pas,
et los scullés ont été violés ! A qui doit in-
coniber la responsabilité du crune, je vous
le demande ?
—À qui / répéta Jérôme avec effare-

ment,

l’uis, dominé par la logique implacable
de la situation, il ajouta ;

—Mais, alurs, vous m’accusez de ce
crime ?

——Qui pourrais-je accuser, si ce nest
vous!
—Eh ! monsieur, toute une longue vie

d’hounétetd et la confiance absolue que
mon bien-aiwé mitre we témoignait plai-
dent pour moi * June suis coupable do
rien, pas même de négligence !
—J'udinets que vous ayez pu vous trom.

per sur l’endroit où le comte de Thonne-
rieux nvait déposé sontestamentet le cuf-
fret donl vous venez de nous révéler l'ex-
istence, et Bus recherches nous les ferout
peut-être trouver ailleurs; seulement, pour
rendre votre innocence admissible, il vous
faudrait expliquer le bris des scellés. Qui
à fait cela ?
—Mais, je ne suis pas, moi, mousieur,

balbutia Jérdme avec égarement. Que
voulez-vous que je vous dise ? je ne sais
rien, je nie comprends pas,
La voix du vieux dumestique était dé-

chirante ; elle faisait mui à entendre ;

tsis pour des gons prévenus cette émotion
terriblenelprouvait rienfsinonl’épouvante.
Les magistrats sont habitués & toutes les
cumédies, mème les plus adroites, joudes
par des coupables.

(À suivre)

testament

 

 

BMULSION LE ROW

A l'Huile de Fole de Morus de Norvège,
aux Hypophosphites de chaux et de
Boude.et à l'Extrait de Pancrens,

Les propriétés altérantes et Tonlques Qe
l'Huilo de l‘oie du Morus combinées avec tes
prinetpes digestifs, nutritifs et oxidants des

; pophosphites st de l'Extrait de Paucræés,
i Emulsion Le Roy est très recommandéo
ar los Autorités Médicales, dans ia Phtliisfe,
es Brouchuievs ot les Catarrhes Pulmonaires.
Ses propriétés Toniques ot Altérantes en

font un des Médicaments 1es plus précieux
dans les cas de Rachitiame, Pauvreté de sans
lew Aftections Serofulsuseos et la Débiliti
énéraic.

N. U. Klio est agréable au gout ct pout être
absorb<de bat les estoruacs les plus délicats
À voudro dans toutes los bonnus pharmacies,

Prix 81r. 50
LA POMMADE SOLARI

Remède très efficace pour la guérison de la
Gratelle (ou Demangeaison ela Peau), où
toute affection pusiuleuse. Les résultats ob
nus sont des preuves incontestal:ics de son 6
cacité. Prix cts,

Dépôt général pour le Canada chez

ALEXANDRE LARUE . PHARMACIEN «

} | Cou DES RUES SY-JOSEPH ET DB L'EGLISE
ST-ROCH, QUEREC .
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Giment d'Amiante
, __ les bouilloires
“Presse - Etoupe, Carton et

.” Papiar d'Amiante.
Boîtes à l'épreuve du feu en

Amiante.
Joton à éponger, blanc et de cou-

leurs, (spécialité).

LAMPES A L’ALBO-CARBON
En se servantdu Gaz combiné, on réalise 50

et on obtient uné jumière eapérioure et et
Fablo à la lumiere électrique.

Lampes Wanser (sans cheminée). Lam-
es d he (Doc 1

Mghting lamp). Une comassson Nealpute
yéoe nur ingéuleurs achotant eux-mémes

Poors fournitures. Prix spectaux pour le cow.

TIEO. HAMEL,
44 Côte Lamoutugne
 

 

 

Vente desPropriétés

VENDREDI, le 10 Mai

de l'Ingénitir de la Cité.

HOTEL-DE-VILLE,

Québec, 80 avril 1889.
AVIS PUBLIC eet par le present donné que

VENUREDI,16 10 ma Là 10h. avant-midi dans
Ta salio du Consvil-de- Ville, Ia Corporation mot
tra en vente les propriétes suivantes, comme
aur le tavleau annexe, Dynes, Hale, Grenier,
ath, Mohr, Tourangeau et Alfol rae St.
ean, et I'ealovement des omt risux sur les

propriétés,ies dits matdrianx devant etre enle-

 

 

sutrement oe serait faire du zèle en pure
perte. On ne diminuersit point le nom-
bre des lectours économes ; évincés quel-
que part, ils se réfugieront ailleurs et
tout sera à recommencer.

mereere

AFFAIRES MUNICIPALES

Les citoyens de Toronto et leurs jour-
Naux paraissent alarmés de ce tempa-ci
de ls tuurnure que prennent leurs affaires
municipales

On recounait bien de part et d'autre
que lu ville de Toronto ost entrée résolu-
ment depuis quelques années dans la voie
du prog ès, mais l'annonce qu'un impôt
dua pus respectubles allait être prélevé
sur la propriété pour faire face à certat-
nes dépenses que l'on uvait décidé de
fuire, à mis aux abois les contribuables.

Le mécontentement à été si général et
w'est nBrmé avoc tant de force qu'il est
devenu nécessaire de nommer an oumité
exécutif qui s'est chargé de reviser les
“* prévisions budgétaires ” du conseil de
ville et de passer les ciseaux de l'écono-
mie partout où la dépense paraîtrait exa-
gérée

Après quelques heures de délibéra-
tions et après avoir pris conuuissance des
appropriations allouées aux divers comi-
tés, le comité exécutif a réduit de s189,-
000 lu somme votée pour améliurations,
constructions, ete.

——— res
LE CHEMIN DU LAC ST-JEAN

Le Progrès du Saguenay dit que ls sub-
vention de 864,000 accordée par le guu-
vernement fédéral pour le chemin de fer
du Lac St-Jean est le résultat des effurte
de la délégation qui est allée à Ottawa.
1 félicite en conséquence cette déléga-    Vés svi5 UD Mois; ia propriété Carson, rue

mplain. Le tout suivant les conditions |
déjà publiées au temps des deux premieres
ventes ot qui seront connues le jourde ja vente

RUË ST-JEAN

tion du succès qu'elle & obtenue dans
l'accomplissement de sa mission et du
tact qu'elle 5 su déployer pour arriver à
faire entendre ses réclamations,

 

CHRONIQUE DEJL'EXPOSITION

Le célèbre Buffalo Bill—ainsi nommé
parce qu’en 1867 il ne tua pas muins de
4.800 buffies— donne une petite exhibi- 
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CHS. BAILLATIRGE,
Ing. de la Cité,

 

Malle Anglaise
JrRIA NOUVEL AVIS, la Malle An.

glaise par les Vapeurs Canadiens vid
Rimouski, era à ce Burvau iés JEUDIS à
UNE heure P. M.

À. G, TOURANGEAU,
Maitre do Poste,

Burcau de Poste,
Québec, 8 wal 1889.—1f c-e
 
 

JEUDI. 9 MAI 1889

 

 

AU JOUR LE JOUR

Les journaux d'Europe annoncent que
l'impératrice d'Autriche est en proie à
des hallucinations étranges qui dévutent
un déraugemeut cérébral.

x

La pins petite république du monde
est celle de Goust, duns les Pyrénées, aur
ls frontière franco-espagnole. Cette wi-
nuscule république ne compte qu’une
centaine d'habitants, tuus catholiques

+

T1 sévit en ce moment une crise effroya-
ble sur le commerce des chevoux blonds,
car il y à actuellement, dans les grauds
magasins de Paris, de Londres et de
Vienne, des commandes de cheveux
blonds pour plus de cinq ans.
Ou ue peut plus en trouver pour satis-

faire aux demandes toujours pius nom-
breuses. La Suisse et l'Allemagne four-
nissent bien Un large coutingent, mais il
paraît que rieu ne peut remplacer la che-
velure des blondes françaises,

x
Le plus grand navire à voiles du monde

France, va être mis en chantier, à Glns-
cow,
Ce bâtiment, en acier, sera de 3,700

tonneaux de jauge, portant en lourd,
6,158 tonneaux. fi aura cing mits en
acier, dout quatre gréés en carré franc et
1e dernier en barque.
La longueur du navire sera de 390

pieds ; ss largeur, de 38 pieds 1/2 ; son
creux, de 31 pieds,
La Prance sura des water ballasts pou-

want contenir 2,200 tonneaux d’esu com-
me lest,

 

 

UN LIVRE

fous fe titre de Ris et Croquis, une
plume montréalaise avantageusement con-
nue, M. Chs. M. Ducharme, a livré à la
publicité un petit recueil de chroniques
et de critiqueslittéraires pleines de frai-
cheur et d'un style facile.

L'auteur consacre une de ses plus belles
pages à cet éminent écrivain cauadien
descendu trop tôt dans la tombe : Gérin-
Lajoie.

Les journalistes acrobates, M. Bébé,
Boule de neige et loup-garou, cote, sont
aussi autant de chapitres où le chroni-
Queur a semé ls meilieure partie de son
talent et de sa verve,
“ Le chroniqueur v'est donné garde aussi
—et do cela nous lui savons gré—d'ou-
blier le journatisme canadien. . considéré
su point de vue de l'abonné,

T) rappelle—ce quin’est que trop vrai—
dans uns forme apirituelle, que l’abonné
du journal canadien ne s'acquitte pas tou-
Fours de aoû dû vie-t-vis de celui-ci Et
comme conséquence de dette indifférence,
bon nombre d'excellentes publications
périalitebt, d'autres vivotent à grande
Peine.
“. Contre l’armée dos abonnés récalet-
Trants. M. Ducharme suggire la forma‘
tion d’une ligue des propriétairesde jour

. Baux qui fassent cause commune et qui

exigent sérisusement que l'abonnement
. soit payé d'avance. .
Pour réusie—et c'est notre -opinion

tion à Paris.

C’est à Neuilly, sur un terrain de 65,-
000 mètres, qui se dessinent de vastes
jardins où sera le campement de Buffalo
Bill qui amène avec lui plus de trois cent
cinquante Indiens Sioux, Comanches,

| frappeurs et pionniers Canadiens, et #’é-
lèvent des tribunes, avec loges, où vingt
mille personnes commudement assises au-
Tont des aut elles une piste dans Isquelle
douze cents chevaux pourraient évoluer à
l'aise.

Buffalo Bill fera assister les français à
Unie représentation sérieuse et dramati-
que de la lutte de la civilisation contre
les forces rudes et sauvages du Far West,

a

Le modèle du grand transatlantique
La Touraine, de 157 wètres de long, en
construction dens les chantiers de Pen-
huêt, pour le service du Havre à New-
York, vient d’être expédié à l'exposition
de Paris. Ce petit modèle, fait à l'échelle
de 2 centimètres par mètre, a 3 mètres
315 milimètres de long ; il est fait d'aca-
jou et de peuplier ; es mâture est gréée
au complet de fils argentés ; il a 389 hu-
bluts a garniture de cuivre, et 16 embar-
catious toutes armdes,

+%x
Le service des entrées à l'Exposition

est définitivement arrêté.
Les portes d'eutrée sont au nombre de

vingt-deux.
+».

Les mnchines motrices sont en place,
prêtes déjà eu grand nombre, et n'atten-
dant pour se mettre en marche que la
main du mécanicien qui va donner l'ad-
mission de Ja vapeur. Quelques - unes
parmi elles sont vruiment dignes d'être
admirées : La machine du Creusot,
celle de messieurs Sulzer frères, cons-
trucieurs suisses, attirent tout d'abord
les regards.

L'expusition de la Belgique, avec ses
engins puissants et la grande machine
suuffisnite des ateliers Cokerill ; les aj-
pareils de tissage et les machines-outils
de la Société Alsucienne de construction
mécauiques ; la machine à balsncier de
M. Cusse, de Lille ; le moteur de M.
Brasseur peuvent servir de point de re-
père au milieu des nombreuses installa-
tions d’exposants dont les travaux sont
poussés avec une fébrile activité,

*x

M. Claretie remet i ls scéne * Ham-
let ” et ¢* (Edipe-Roi ” en vue de I'Ex-
position.
La ** Bucheronne ”, de C, Edmond,et

‘* 1a Soutune ” de François Cuppée (deux
pièces que duit créer mademoiselle Tes-
sandier), aussi bien que le ‘* Mshbomet ",
de M de Bornier, ne passcront qu'après
l'Exposition,

wx

Le Temps ayant déclaré que la retraite
aux flembeauxannoncée pour les fêtes
d'inauguration de l'Exposition n'aurait.
pas lieu, l’Infransigeant commente cette
nouvelle comme il suit : '

11 n'est pas douteux que ce qui a ins.
piré cette interdiction, c’est surtout la
crainte que, devant ce déploiement mili-
taire, Paris, dans son enthousiasme, ne se
livre à des manifestations en l'honneur
du proscrit de Bruxelles et quelessoldats
n'entendent acclamer l'ancien chef de
l’armée, dont à présent on leur enseigne
la haine,

x
Pour nous en tenir à l'exposition uni-

versolle, signalons, d'après les journaux,
une des mille curivsités déjà exposées :

On vient d'insteller dans la section
française du matériel de chasse et da pô-
che une vitrine minuscule, où les visi-
teurs trouveront simplement ceci : une

brutes, d’une valeur de trois millions.
Deux gardiens spéciaux seront préposés

à la surveillance des précieux moflusques.

a's :

Sur Is demande du ministre du com.

merce, le Conseil municipal de Moulins à

décidé que In Bible de l'ancien couvent
de Souvigny serait envoyée à Paris pour
fgarer à l'exposition.

Cette Bible est célèbre dans le monde
‘des antiquaires : elle n été éseite par des
moines, su moyen-Âge, Elle a déjà figuré
à l'exposition de 1878 et, à cette époque,
l'éculs dus Chartes nfait prendre le fac
simile de plusieurs page. ~~

cas

Comins tout en oe monds,Bait ‘ yement doses être général et embrasser réclame, notons hu passageoùlle qu'un

ViBE

 

toutes les revues sb tous les journaux, car

poignée de coquillages, garnis de perles i

parte |

wroum américain — d'après lo XIXe
Siècle—a eu le courage d'entreprendre :

Un imprestario américain à eu ls ain-
gulière idée de télégraphier à sou repré
sentait ici pour le charger de se rendre
chez le ral Boulanger dès que eo der
nier arrivers à Londres, «t de lui po-
ser uno somme de 200,000 dollars (1,000,-
000 fra) ui le général ovusuntait À se ren
dre aux Etats-Unis pour y donner des
conférences,
A défaut de l'acceptationde outtepro-

potition e D re
résentantdu Barnum américainà ordre
@ se rabattre aur M. Rochefort,

»*

Le Tour Eiffel eat toujours la grande
attraction. Le public est svide de détails
À son sujet ; en voici de nouveaux ;

D'après le cabier des charges de l'en-
treprise de la tour, le concessionnaire
s'est ubligé statuairement à élever 2,856
personnes Br heure à la preinière plate.
oruie et 750 par beure au sommet. Le
tarif das ascousions est fixé à 2 france
pour le premier étage, à 3 francs pour le
deuxième et à 5 francs pour le sommet,
Les prix sont abnissés pour les dimunohes:

me, À fr. 50 jusqu'à la seconde, 2 francs
jusqu'au sommet ; mais ce tarif ne sera
appliqué que de onze heures du matin à
aix heures du avir.

Afiu de faciliter le contrôle, l'adminis-
tration ouvrira 16 guichets : 10 au rez-de-
chausséo, 4 à ls prumière plate-forme et
2a ln deuxième. On y délivrera des
tickets : rouges pour la première plute-
furme, bluucs pour la seconde et bleus
pour le somuret.

CONTESet NOUVELLES
L'AUTRUCHE

(Suite et fin)

L'autruche,fatiguée de la station, se
dirigea vers le jardin. Saint-Vigor la sui-
vit, Arrivée devant un carré de luitues,
la bête baissa le cou et fit disparaître une
dizaine de salades,

** C’est peut âôtre bon pour l'estomac ?
penssa le pauvre disbles, Essayous !
Mais il trouvs aux laitues un godt fade
et décida in petto qu'il furait cuire cette
herbe désagréable. De temps bh autre,
J'autruche, parcourant les allées, attra-
pait dea cailloux et les svalait preste-
ment,

“* Il ÿ a un certain Démosthène qui en
faisuit autant, murmurs Saint- Vigor, mais
On ne dit pus s'il les mangeait ?”

Il prit unpetit caillou etallait le placer
dans sa bouche, lorsque se ravisant :

** Ce sersit trop pour le premier jour.
Remettuns ça à demuin.”
+*4 Tuut à coup l'autruche poussa un

lung gémissement.
** Elle s'ennuie, dit Snint-Vigor avec

cumpassion, Si je la promenais un peu
dans le bois.”

Il eutr'ouvrit lu porte et regarda. Les
gamins avaient disparu. La rue qui mèno
au bois de Chaville était heureusement
déserte. Saint-Vigor snisit une longue
corde dans l'écurie, l'attacha au col de la
bête qui se lussa faire et prit avec elle la
route du bois.
Arrivé en quelques minutes au carre-

four du Chaucelier, il enlova la corde et
rendit à l'autruche sn liberté. Celle-ci
humanl'air à plusieurs reprises, puise |
coucha es trois temps sur l'herbe, Saint-
Vigor, fidèle à l'ordonnance. courba la
tête, fléchit le dus et arrondit le posté-
rieur.

‘“ C’est très savant, cette manière de

 

 

 

 

ce sera 1 fr, jusqu’à ls première plate-for- ç
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un malnise ? ;
% digérerais de cailloux ; mais cette

autruche.
Alors vous êtes guéri.
—Vons ne voulez dons pas savoir ce

qui m'est arrivé avec mon sutruche ?
“Adieu ! cher monsieur. Vous me

deves cinp cents france. J'ai là oent
cinquante personnes qui m'attendent.
Adieu !
Et Saint-Vigor se retrouva sain et sauf

sur le boulevard où de nombreux amis
l'entraitièrent chez Voisin en le félicitant
de outte cure miraculeuse.
+ Un an aprés, passant par le Palais-

Royal, Suint-Vigor entendit une musique
shoainable - dail
— Qu'est-ce que c'est ? dernanda-t-il au

gardien du jardin,
—C'est une fête foraine, monsieur, en

faveur des inondés de la Grande-Char-
treuse.

Bey . danint- Vigor, faisant quelques pas dans
lejardin, aperçut le baraque de la belle
Djetrvmah eb sur l’estrade son antruche
Qui valsait,

I} courut vers le pitre et lui cris :
—Misérable, rends-moi mes deux mille

“Vl épon i~Yolontiers, r dit le pitre qui
Teconnat aussitôt l'original. Passez à lu
Caisse !

Saint-Vigor monta au bureau et la pa-
tronne lui dit, avec un large sourire :

. = Vous réclamez votre uutruche, mon-
sieur Ÿ
—Oui, madame, ou Bien. ...
—En ce cas, voici la note

année de pension,
Æt Saint-Vigor lut sur un papier qu'un

lui tendait un chiffre de trois mille francs
pour lait, orge, pain, Initues, carottes,
concomhres, srtichauts, topinambours,aus
bergines, tomates, etc, consommés par le
voruce animal,
—Gardez l’autruche ! dit-il avec colère,

en redescendant au plus vite l'escalier,
Tandis qu'il se retirait, il entendit le

Pitre qui débitait ce bunitmnent d'une voix
claire :

** Cette autrucke merveilleuse, mesda-
mes et messieurs, non seulement danse
comme Rosita Mauri du Grund Opéra,
mais elle guérit encore, et mieux qu'un
habile médecin, tous les maux d'estomac.
Onpeut eu faire l'expérience ici-même.
Ça ne coûte que deux mille francs ! Allez,
la musique !

pour une

Hexet WELSCHINGER,
 

 

MagasinPopulaire
DE ST-ROCH

Pour lePrintemps |
Assortiment Varié et Elégant

== ETen

Marchandises Nonvelles
DEPARTEMENT DES DAMES.

æloffes à Mantill>, Visives en dentelle et enperles depuis $L50 jusqu'à $I2 ot de toutes
grandeurs Ktottes à robes, patrons nouveaux,hapeaux de paille, derniere inode. Kubans.Soie àgarnitires età robes, Plumes, Pompons,

es.
—————me

DEPARTEHENT DES MESSIEURS
es. Tweods anglais et écossais, patrons s'asscoir !"” fit-il en prenant piace à côté |

de la bôte, L'autruche, pour sc distraire, |
commença à tondre soigneusement le
gazun qui l'entourait. Saine-Vigur regret-
t.de n'en pouvoir faire autant. Mais
après une pause, il allait prendre une
poignée d'herbe, lorsque l'autrucho se
leva et se wit & dauser.

** Elle se souvient de ses leçous, dit
Saint-Vigor. En ce cas, allons-y nous-mê-
même !” Et faisant face à l'autruche, il
dansa.

Oui, obéissant aux ordres du docteur,
il dansa ! Ceux qui ont vu cette scène cu-
rieuse ne l’oublieront ja : ais, car d’heu-'
reux mortels l'ont vue, L'autruche, grave
et soleunelle, soulevait tour à tour le
pied droitet le pied gauche, imprimait
de molles ondulations à son col, et faisait
claquer de temps en temps ses mandibu-
les l’une contre l'autre, Saint-Vigor, lui
aussi, levait le pied droit et le pied gau-
che en mesure, avec la grice d'un cituyen
de Saint Flour, se dandinait, touruasit
prestement sa cruupe et faisait claquer
ses lèvres comme une autruche apprivoi-
sée. Cette danse durait depuis un quart
d'heure, lorsque des exclamations et des
rires fous l'interrompirent. C’étnient des
Parisiens qui sortaient du restaurant
après une aimable partie, fort arrosée do
champagne.
—Ho à ! l'homme à l'autruche ! cria le

premier. Attendez-nous. On va pincer
un rigodon en compagnie.
— main aux dames ! siffia un se.

cond. Moi, je prends cette jolie valseuse
parla taille.
Et le passant goguenard voulut saisir

l'autruche qui, effrayée, se jeta daus le
premier sentier qui s'offrit à elle et dis-
parut.

—Mon remèdo qui s'envole ! hurla
Saint-Vigor déseapéré. Puis il courut à lu
poursuite de l'animal, tandis que les Pa-
risiens se turdaient dans les convulsions
d’unrire iuextinguible.

x*4 Il court, le pauvre Saint-Vigor,
franchissant les taillis,gravissant les mon-
tées, enfilant les pentes et les allées, 11
arrive à Vélizy et demande des nouvelles
de aon oiseau, On lui rit au uez ou bien
on lui répond qu’on ne l’a pas vu. Le
malheureux prend au hasard Ia route de
Châtillon et parvient à Malabry. La,un
gendarme complaisant lui révèle qu’il a
vu passer ventre à terre un hninal fan-
tastique qui s'est enfoncé duns les bois de
Verrières et que, subséquemmentls gen-
darmerie de Versailles est informée et
s'apprête à monter à cheval. |
Saint-Vicgor traverse les bois de Ver-

ridres et towbe sur Igny. Là un passant
distingué, quelque professeur en prome-
nade, lui dit qu'il lui s semblé apercevoir
une bête de la forme qu’il lui désigne, un
strouthi£-camelos..
DéjaSaint-Vicgor est hVauhallan oh un

cantonnier lui a signalé le passage de
Yautruche, puis il monte à Saclay, puis
descend b Chevrense. Le soir est vend.

Saint- Vigor tombe de fatigue et accepte
une chambre dans une auberge où il
mange tant bien que mal un affreux ra-
goût La nuit, il lui semble voir l'autru-
che dansant avec ironie le cancan sur son
édredon. Au point du jour il se lève et
TOCOMMONCE SA COUSE. |

Elle dura huit grandes journées,de
heures du matin à sept heures du soir. Ce
fut ainsi que Saint-Vigor fit le tour des
enviruns de Paris, de Chevreuse aux
Vaux-de-Cernay, de Rambouillet à Fon-
tainebleau, de Champigny à Ermenon-
ville, de Pierrefonds à Saint-Denis, etc.
A la fin, brisé, moulu, rompu, 11 revint
chez le docteur Cips. 1002
— Ah } docteur, à-mon secours! Sivous

saviez | Mandite sutrache1.
—Et votre estomac, cher monsieur$.
<=11 va fort bien, mais l’autruotié. - ting |

Se
choisis, Chapeaux de feutre, en satin et enpaîlle, Caloties. Cravates les plus nouvelles.

Fournitures de Maisons
Tapis, Prélarts, Pôles, Toiles

peintes, ete.

UNEVISITE EST SOLLICITEE -
£# Trois demoirelles d'expérience dans les

affaires sout au département des dames.

Ed. N. Blais & Cie
Rue de la Couronne

Épicerie duBon Marché
GCSAVARD&CIE

Ont l'honneur d'informer leurs amis et Je pu-
blic, qu'ils ont ouvert au coiu des rues des

Commissaires et Dorchester
une épicerie où les familles trouveront à 8’ap-
provisionner à bon marché de tous les articles
qui concernent cette branche de commerce.
Epiceries, vins, liqueurs, thé, café, sucre,

sirop, grains, etc, seront toujours de première
quali .

GROS ET DETAIL.

&& Une visite est sollicitée,
4mai—Iim,

Tailleur Fashionable

A. Morency
45, RUE DE L'EGLISE, ST-ROCH
Prie ses clients et le public d'accepter ses
meilleurs remerciments pour les faveurs qu'ils
lui ont accordésjusqu’à ce jour, ct ll sollicite
leurs précieu commandes poar l'avenir.
I profite de ciroonstance pour les infor-

mer quefin d'être à même de satisfaire tous
es goûts, #1: venir un assortiment com-
pletdes TWEXEDS LES PLUS NOUVEAUX
ur habits de printemps et d'été. Comme tou-

ours, il a; ia plus grande attention à
la coupe et à la conf. des vêtements qu'on
ui commandera,

Savril.—im.

Venantd'être reçus
BOITES D'ARGENTERIE PLAQUÉE,

 

 

 

comprenant des services thé et à yELPARuePitit
es, plats à bonbons, etc,

— AUSSI—
ITES D'HORLOGES A SALON et à
le à diner sonnant les heures et les

‘demi-heures sur un timbre d'église.

G. SEIFERT
34, rue de la Fabrique

Magasinde Modes
“ MADAME VALLÉE

OuvrirBantedi, 1e 4 mal, un ma.
gasin de modes au No. 158, coin des
rues St-Jean etdes Glacis, en face du
MarchéMontcalm. ;

. Bon expérience dans cette ligne lui per.
met de compter aurune clientèle nom-
breuse à qui olle promet pleitest entière
satisfdotion. Co
Les ordres reçues des dèmes de la carn-

pagnurecevront une attention touts spé

  —Ét 1 Lo
—Estoe que Tat ou le temps d'y: pon*

gore RL dE S

cialis , mal1mm,

   

    

Télcphone 338

Le Magasin du

LOUVRE
Es —_ .
C4

RAND “JOB”

Gants de Kid
578 prs. 6 Boutons et brodés

85™ POUR 54.7

Directement de Paris
——_

MAGNIFIQUES PATRONS DE ROBES

Duns toutes les Nouvelles Nuances

— AUSSI —

MAGNIFIQUES PATRONS de ROBES
En Mousseline, Lewn et Chambray

Blanc Créme, Bleu, Rose, Bruns ot Gris

 

IMPORTATION SPECIALE
D'Etoffes à Habillements,

Etoffes à Pardessus,
Etoffes à Pantalons.

 

M£ssieuns,

Nous avons le plaisir de vous
informer que cédant aux présentes solli-
citions d’une clientèle aussi nombreuse
que respectable. nous nvons adjuints à
notre établissement un atelier de tailleur,

Nous nous sommes assurés les sor-
vices de M. H. SIMARD, TaiLeuR
émérite et responsable, possédant au plus
haut degré de perfection tous les secrets
de son métier tant sous le rapport de la
coupe élégante ot d’un fini purfait, que
sous le rapport du goût, pour l’applica-
tionjudicieuse des différentes modes à
l’usage du client qui lui confiera la con-
fection de ses toilettes,
EF Unevisite est sollicité.

COTE & FAGUY
4 RUE S1-JEAN
 

  
  

 
AVEZ-VOUS ETE CAPABLE DE LE FAIRE ®

Le Grand Jen ! ‘
Le Jeu si amusant !

LES PORCS DANS L'AVOINE,

Si vous ne l'avez pas, hâtez-vous de vous
le procurer chez

JOHN WALSH
Libraire, papotier ot marchand d'objets d'art
et dornatériaux pourartistes, de toute sortes
No. 25. rue St-Jean, Haute-Vilic
 

 

Ciment Portland, |
Ciment Gauvreau, |

Ciment à Feu, |
Platre, ete, ote. |

JF. BB. PARENT, Evicier. |
. Place du Marché Jacques-Cartier. ,
15 avril.—1m, |

Couvreur

45, RUE ST-PAUL, QUEBEC
A TRANSPORTÉ ses ntellers de St-Sauveur

au No. snsdit et profite de cette occasion
pour remercier tous ceux qui ont bien voulu
"honorer de leur patronag principalement
les membres du clergé et lesarchitectos de cet-
te ville qui ont beaucoup contr:bué à son avan-
cement.

Avis aux Architectes, aux
Constructeurs, etc.

Lesoussigné a augments son nouvel atelier
d’un outillage complet perfectionné de premié-
re clagsepour la confection des ouvrages les
pins difficiles, en tolle gaivanisée, en fer
anc, en ardoise, ete, Aussi, pour Ja plom-

bere, le posage dn Fax des fournaises do
toutes sortes ct pour la ferblanterie, Æt pour
l'exécution desquels il s’est assuré le service
d'ouvriers compétents dans chacune des bran-
ches d'industrie mentionnées plus haut.
Comme par le passé, 11 prometla plus entière

satisfaction sous le rapport de la main d'œuvre
du bas prix et de l'exactitude. Quant aux con-
ditions, elles seront toujours des plus faciles,

JOSEPH BARBEAU,
Couvreur,

48,rue St-Paul,Québea,
7 mars.—3m. 3t sem. '

Avis spécial aux Cultivateurs

CHANCE DE FAIREDE L'ARGETT !
Primes accordées aux plus beaux pros

duits provenant des graines quo
nous vendons,

La célébre “Pharmacie St-Ttonn ”SEaise
du magasin de Hautes Nouveautés de M. Z.
Pagnet, si bien connue du public), vient finau-
nrer un systéme profitable, dans lequel les in-

Sires de la classe agriocle sont particulière-
ment en jou. En efret.cotte pharmacies impor-
té d y réputés Jes plus productifs, un Jot
cons d'érable e graines, entre autres, los sul.
vantes, sur lesquellesdes prix sont atteshés.

Pourle plusbeau choux $10,
Le plus beau navet 85,— Le plus bel oignon $5.

P. 9,11 est bien entendu que ces prix seront
payables en argent. Tonte commande sera
remplie et expédiée sans délai,

Dr S. LEFRANÇOIS
16}, rue St-Joseph, St-Roch

En face du Prosbytère.
 

EXTRAIT CONCENTRE DE

Bœuf, Fer ob Vin Australien
Ben frais, Citrate do fer et Vin Sherry

Cette préparation est tirée de bœuf frais, (sa
vertu curative étant extraite par le même pro-
oédé employé dans la manufacture de notre os-
nos de Bœuf), Citrate de Fer at Vin Sherry,

Tr réunit sous uns forme agrénble, Jes proprié-
tés nutritives, toniquos et stimulantes de ces
ingrédients Un prompt résuitet suit ours
son usage, dans les cas d'épnisement rondain

ental, soit do maladie aigud ou chronique
Ï à été trouvé un restaurateur d'une grando
valeur pour tous les convlosconta,
Comme tonique nutritif, 11 devrait être em.

dans le traitement de la nutrition Amul
à l'appauvrissement du etde iou

les lormesdeIa débilité générales
DosE POUR ADULTE :—Une cuillerée à table

entre quand on souffre de la fati-
Le épuisement

“réparé par a ustration Bedf, Iron &

VW. B. BRUNET & Oio., Bt-Sauvenr
NEUL AGENTPOURLE CANADA,

  En vante chez tous los pharmacies,

CIMENT A VENDREÀ

JOSEPH BARBEAU|

: eo
me rame iis mares amas rer

> ASTHME àCATARR
nome Fit]

is par les CIGARETTES BSPIC
BagPSue TFoux, Bhumes, Névralgies

‘dh rue Bt-Lasare, Paris. Exiger la signature »
Veror Sans Aan30,PALES PHARMACIES 08 FRANCE et datÉ TRANGER
A QUEBEQ: Dir Ed. MORIN & Cla, Fuaunacixns-Cuimiotss,

LA COMPAGNIE D'ASSURANCE

North British & Mercantile

ES

  

  

  

 

Oo

EPIABCERG et LONDRES,

Bureau central : 72 rue St-François-Xavier, Montréal

Inspecteur

WILLIAM EWING, Ecr.

Directeur gérant en Canada

THOMAS DAVIDSON, Ecu,

 

Capital autorisé... arssnaensara sas 000e Trois millions de Louis Sterling.

Fonds accumulé... Trente millions de piastres.
Acotifen Canada.................. ...... Un million six cents soixante-dix mille

Piastres,
——

Le sotigsigné, comma Agont de Ja susdite Compagnie resnonsable, continue d'assurer preg.
que tutes forced de propristes of marchandises contre le fou, AUX TAUX LES PLUS BAS.

] RESIDENCES PRIVKES, les KGLISEN, les COUVENS,les INBTITUTIONS DE
CHARITKassures pour TROIS ANS par un paiement au tirage de deux seulement,

Pertes réglées avec promptitude et libéralité,

JOHN LAIRD), 40851.
113, rue St-Pierre, Québs

 

Avis aux Cnisinieres

LES SOUSSIGNES vienneut de
recevoir un grand assortiment de nou- 5
veaux poèles decuisina(Range),qu’ils compmn®
sont autorisés à vendre sur garantie ®
comme devant dontor ratiofaction

sur tous les rapports, sinon,ily s'en-
agent & les reprendre et retourner

For ent,
Hs ont aussi une grande variété de

potles de seconde main ct. vendus à
des prix réduits, an iiAE

Demers & Riverin
175 MO ST-PIERREL

MERES! MERES!! MERES !! ! MERES!

LE TRÉSOR DES NOURRICES
DU DR- PICAULT

Pour empecher les Convulsions chez les Enfants qui font leurs Dents

 

   
   

C'est un remèdesûr, et sur lequel on peut compter; il est agréable à prendre; il ne
peut faire aucun mal ; il procure unsoulagement imnrédiat , il calme toutes

les douleurs. 7 A VENDRE PAR TOUS LES DhoGuUISTES. A

; Nr

FAR L'EMPLUI DE ™

l'Elizir, Poudre et Pâte Dentifrices
ces

RR.PP.BÉNÉDICTINS |
de l'Abbaye te Soulac (Gironde).

Dom MAGUELONNE, Prieur
@ Médailles d'Or : Bruxelles 1850, Londres 1884

Les plus hautes Récompenses
INVENTÉ PAR LE PRIEUR
EN L'AN 1373 PIERRE BOURSAUD,

oo « L'usage journalier de l'Eltxir
Dentitrice des RX. PP, Béné…
dictins,

à

la dose de quelques
E25 gouttes ‘dans l'eau, prévient et
ec J guerit la carte des dents, qu'il

ghlanchit et consolide en forti-
#ftant et assaluissant parfaitement
d les gencives.

« C'estun vérilabie service àreadre & nos lecleurs de leurslgualer cette antique et utileys préparation, le meilleur cyratif
et le seul préservatif des Affactions dentaires.

tontèeen102 SEGUIN Bordeaux
Se trouvent dans toutes les bonnes Parfameries,

Pharmacies et Drogueries. 3
2 Agert pour Ja Province de Québec 3
MS

|

PAUL GARRIGUE, Nig’, 16, rue Saint-Jein, à Québec,
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BOURGEAUD
A LA

{Au Goudron de Hétre) et à l'HUILE de FOIE de MORUE PURE
Vaique Récomcenes à l'Exposition Unirarselle de 1878

BOURGENAUD,Parnacien 4 1° Classe, Fsbrieant ée Capsules Molles, louraisseit des Bipisaux de Paris.Nos Capsules (Vin et Hulie) Créosotées, les seules es périmentées dans les Hôpitaux de Paris, par lesDocteurs et Professeurs BOUCHARU, VULMIAN, POTAIN, BOUCHUT,ete, ont donné des résultats siconclasnts, dan« les Maladies de Puitrine et des Eronches. Tour, Catarrhes, etc, que les célébritésicales de France et da l'étrangerles prescrivent exclusivement LIRE LE PHOSPRCTUS.Comme garanne exiger eur chaque, boite ou bouteille l'étiquette à medailles ez la
a
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Signature SOURGEAUD, Ex-Pharmocien des Hôpitaux de PartPARIS, 40, Rue de Rambuteau. — Dépositaires « Quêtes : D va.MORIN & Cw,   
   

  

 

 

SON ANTISEPTIQUEau GOUDRON

MARQUE NÉPOSEE
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J. LIEUTAUD Aîn, à Marseille (prSORATÉCe Savon. prepare d'une façonirréprechable avecder produits purs, ert recommasdé par les plus

|

MARQUE OrrOnÉRgrenda docteurs pour le traitement des Maladiestohtagieusca, de la Perse, Mosémaue, Dar-tres, sic, ot pour les Lavages qui précedentot suivent les opérations pourraient 8.
PRÉGERVATIF SOUVERAIN EN CAB PIoËMiEt el con.tre les Pigûres de Mouatiques ot autres insectes,

  

Exiger
: fa Marque et eee

Q

.
à signature *palipontre : Cicecn,
positairas à desdhar 1 NN To

 

 Le Véritable ONGUENT CANET-GIRARDest un reméde souverain pour la gnérison de toutes les Plaies, Fanarte,Puroncins, Anthrax, Blessurcs de toute espèce,Ce Topique excellent « ane efficacité incomparable pour Is guérisondes Tumeurs, Excroissences de chair, Abcés € Gangrêne.RLIUER HUR CHAQUE ROULEAU LA GIGNATURE CI-CONTREtgénéralà PARIS, € #, des Orférres, — A MontréasLaviotettak Nelson,

PHARMACIE LaROCHÉ
67 TRUE S1-VALIER, ST-SAUVEIR 67

      
 

Sets A Tollotte, Hoitcah Bijoux ; a CSatchels en elucho, | Paniers à je virage, . Hosesompanion, eni voireMuther of Pear] Goods, Mirotrs, Glace Francaise, Articles Japonais,”
PARFUMERIESdes maisons célèbres suivantes:

LUBIN COUDRAY, LE GRAN ,culcars, | ATKINSON, GELLE Vanne, [TRUERLAINS,
Importateurs de Médecines Brevotées Françaises, Anglaises

et Américaines,
UX MEDECINS:
Antipyrine, Cocaine Hydrochioraz Morck Fli nParal ebyde, y oreks Phiocarpine ÿ roots,Salol, Codeine Phosphas Mercks, Spartein Sulph,

Snceursaie pour les
Samar N, W.TELEGRAPH Co, Cry Hxrraes Co, .RONE 147, CANADIAN EXPREss Co.

Dépôt pour les célèbres Lunettes de B, Laurance, JNO, L LAROCHE & C Chizmistes |18880000 39t - Fue Ste aller,Besauront
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Fonds de
Banqueronte

Et celni-là, ne l’onbliez pas

—AU—

AGASIN
ROUGE

a Hulaib ge7-<auvés sans livrer ba- ‘

LilleFauranvorsoEcut#bÂs
LT

P. C. GAGNON
50, rue de la Couronne

ST-ROCH

Grande Ouvertoe
SAMEDI, le 4 MAI

Là vous aurez pour 85 autant qu’ail-
leurs pour 815. Ne voulant tromper per-

sonne, tous les effets vous seront vendus

À ln moitié du prix.

Cotun jaune pour 24 valant 5e.

Cutou à tablier pour &$ valant 10e,

Coton rouge pour 3c valant 8c.

Coton raps pour Gc valaut 12c.

Coutil pour 84 valant 20c, etc.

Chapeaux de Paille pour Dames
Pour 15a valant 73 & 81,35

Etofles à Robes
3680 vgs, à TROIS CTS et demi 10c.

2250 * à HUIT CTS valant  20c.

1585 ‘ à DIX CTSvalant oe.

25600 “ à QUINZE CTS valant 306.

Garnitures excessivement

Bon Marché.

Gants de kid de cuuleurs pour lüc va-

lant 50c.

Gants de kid do coulaurs,6 boutons, 54e

valant 80c.

Gants de kid noirs pour 37c valant 7üc,

——campementrt

GRAND “JOB”
Parasols de couleur depuis 20c.

Entoucas noirs et de couleurs

depuis 25c.

Robes d'Enfants depuis 13c.

 

RENDEZ - VOUS EN FOULE

—- AU —

Magasin

Rouge,
50

nue de la Couronne
BAINT"IROCOCEL

1960 paires de rideaux de

Point et de Mousseline,blancs

crême, écrus, café, cardinal,

crême ef café, blanc et café,

ete. ete, depuis 906 à $11,75

la paire, pour être vendus à

des prix sans nrécédents.
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1350 paires de Rideaux de

Pointet de Mousseline, blanc

crême, écrus, café, cardinal,

crême et café, blanc et café

etc..ëte, depuis 900 à $11.75

la paire pour être vendus à

des prix sans précédents chez

ROBITAILLE,

BERNIER

BERNIER
Salle Jacques - Cartier

ST-ROCH, QUÉBEC. 
 

SECONDE EDITION
--- DECÈS DE Mgr BOLDUC

C'est avec le plus profond regret que
Tous sppronons à nos lectours le décès de
Mgr Bolduc, arrivé à onze heures mer-
credi soir,

Mgr Bolduc à eu une currière comme
prêtre, comme missionnaire, trop bien
remplie pour qu’il nous suit nécessaire de
faire ici sa biographie, Chacun connaît
tout aussi bien que nous les nombreuses
qualités intellectuelles et de cœur du re-
grettd défunt, Sa modestie était prover-
biale et chez lui une très forte dose d'es-
prit gaulois le distinguuit d'une manière
toute particulière,

Cette mort laisse un vide considérable
dans lo clergé et cause un deuil profond
et général duns notre population,
Jusyu'su dernier moment, il & conser-

vé sou entière connaissance, ll est mort
assisté de Son Eminence le cardinal et
de plusieurs prêtres vénérables, les com-

pagnona de sa vie et de nes travaux.
Voici quelques mots surla vie du re-

gretté défunt,

Jean-Baptiste Zacharie Bolduc, fils do
Joachim Boldae et de Mudeleine Les-
sard, naquit à Saint-Joachim le 30 no-
vembro 1828. 11 fit ses études au sémi-
naire de Quéhec, et fut ordonné prêtre
le 22 août 1841. Iromédistement après
sa création, il partit pour les missions
sauvages de la Colombie où il! demeura
jusqu’en 1850. De retour à Québec, cn
1800,il séjourna quelque temps su sémi-
haire et devint ensuite successivement,
vicairAà Saint-Roch de Québec (1851),
aumônier de l'hôpital de niarine, eb cha-
pelain de l'asile des aliénés à Beauport.
En 1867, il fut nommé procureur de
l'Archevêché, où il a constamment sé-
journé depuis. Lors de l’élévation do
Sa Grandeur Mgr Taschereau aux hon-
veurs cardinalices, il fut nommé prélat
domestique de Sa Sainteté,
Mgr Bolduc était l'auteur de plusieurs

ouvrages dont quelques-uns ont été pu-
bliés, entre autres des Lettres sur les
missions de la Colombie, et des Relations
de voyage.

Les funérailles de Mgr Bolduc auront
lieu à la Basilique, samedi matin, à 9
heures et demie.

NE

ENTRE LIBERATX

Explications d'un organe Libéral

L'Electeur se décide à ouvrir la bouche
pour expliquer à ses uinis lus derniers in-
cidents qui ont semblé jeté le désarroi
dansles rangs du parti libéral et pour
leur donner, par la même occasion, ca

qu’il appelle de bons cunset!s.
L'Electeur commence tout bonnement

par admettre que le firmament politique
a été pendaut quelque temps surchargé
de nuages.

Qu'il existe un malaise, dit-il, dans ce
parti, il n’y à pus à en douter et nous ne
cherchons pas à le dissimuler; seulement,
nous espérous le voir se dissiper promp-
tement, si tous les vrais amis de lu cause
nationale et du la province veulent se
donner lu main et y mettre leur concours
le plus actif.

Restait à connaitre le caractère de ce
malaise, les causes qui ont pu le provu-

quer. L'Electenr est, lu-dessus, assez pré-
cis, s’il n'est pas très flatteur pour ses
antis.

Sans doute, il n'y a pas à se éacher
“qu'il y a quelques tnécontents, quelques
désappointés ; dans quel parti en pusses-
siun du pouvoir n'y en a-t-il pas 7 Mais
nous somines en position d'affirmer que
cette mauvaise humeur n’est partagée que
par un petit nombre de personnes sus-

ceptibles de se laiaser influencer par des
questions de patronage.

Attrapez en passant, M. Lebouf ct vous
tous qui avez crié au gaspillage, au scan-
dale, à l'immolation des grands principes
libéraux ! Vous voila bien jugés pur
votre principal organe !

L''Electeur termine sou réquisitoire par.

cette réflexion qui pourrait bien aussi ré-
sonner désagréablement aux oreilles des

politiciens que l'organe libéral cherche à
atteindre :

Or, comme ce sont la des questions sur
lesquelles un gouvernement ne peut mal-
heureusement pns contenter tout le mon-

de, et que le parti libéral est de 8% nature
très rétif à tout ce qui sent la discipline
et le joug, il ne faut pas s'étonner vutre
mesure qu'il y ait dans ses rangs des per-
sonnes incapables de comprendre quo,
dans un parti, il faut—pour nous servir
d’un terme populaire, mais juste—savuir
ruer dans les brancards, jamais en de-
horse

Ou à cru aussi devuiv demauderl'opi-
nion de l'honorable M. Laurier surces
froissements politiques dont la presse
s'est emparée ot qu'elle a rendu publi-

ques.
M, Laurier a été nssez circonspect dans

ses réponses. 1! a entendu parler comme
toute autre des rumeur de disseusions,

mais il n'y a pas attaché une grande im-
portance, parce que, dit-il, comme il est
impossible pour un gouvernement de sa-
tisfaivo tout le monde et toutes les oxi-
gences, il a cru que ces divisions n’avaient
pas plus de raison d’ôtre ni plus de signi.
fication que les difficultés ordinaires
qu'ont à éprouver tous les gouverne-
ments.

M. Laurier à certifié par ls méme oc-
casion que les députés fédéraux étaient
animés des meilleurs sentiments pour
M, Mercier.

 

IMBROGLIO

La vizanie continue à
camp libéral,
Le correspondant de l'Empire de Tu-

ronto à obtenu à co sujet quelques nou-
velles confidences qui ne manquent point
d'intérêt:

Lo correspondant de l'Æmpi>s a eu une
nouvelle ensrevue, cutte après-midi, avec
M. Lebeuf, et ce dernier a déclaré que
bien que son intention fut gne sa lettre
fut wise sous les yeux de M. Mercisr, il
était sous l'impression que M. Pacaud Ja
lui avait cachée. Samedi l'après-midi,
l'honorable M. Mercier à diné au club de
chaaso et de pêche en compagnie de libé-
raux comme MM. Beaugrand, Geffrion,
David, Thibaudeau, Lebeuf, Lafoutsine
et autres, mais il y à été peu question de

litique, et M. Lebeuf ent d'avis que si
» Mercier avait vu la letttru à M. Pa-

réguer daus lo caud, les dinours l'auraient Ju daus les
=duuremivs-ministre,

OH RENE

Les deux côtes sont à fourbir leurs ar-
mes pour l'assemblée de mercredi soir,
laquelle à été convuquée pour discuter lu
question de l'opportunité de donner un
banquetet à qui ce banquet sera dunné.
M.Lebouf a dit à l’Empire que le séna-
teur Thibaudeau, M. Beaugrand et tous
les ultras seraient présents pour donner
un coup do main on cas que M. Saint-
Jean ot los autres admirateurs de M.
Mercier proposont une motion de censure
contre le président.
M. Robidoux, M. P. P., observa aussi

à l’Empire quo le fait que la Patrie avait
publié la lettre de M. Lebeufaujourd’hui
rouvait quo ce journal était hostile a M.

Pacuud. "est aussi un fait que l'un des
sous-rédacteurs de la Patrie, chaud adrmi-
rateur do M, Mercier, à essayé d'organi-
ser uue démonstration en son honneur ou
club Letellier il n’y à pas longtemps,
mais Monsieur Beaugrand s'en mala, et
le jeune admirateur de M. Mercier se
tint cui.

D'après une dépêche subséquente, M,
Lebeuf et sos amis sewbleraient avoir été

blacbouléa a la séance du club national.

Celui-ci a en effet voté confiance en DL.

Mercier :

Montréal, 9.—Apres une longue séance
au Club National, la motion suivante a
été adoptée à l'unanimité des membres
présconts :

Proposé par E. Lareau, M. P. P,, Ph.
Roy, B. J. Coughlin, H. Beaugrand,
secuudé par Thonorable Jas. McShane,
Jos. Pilou, M. P.1., Dr de GrosbLois,
M, P. P.

** Le Club Nationül, après les explica-
tions qui ont été données de part ct d’au-
tro et sans so prononcer sur lo mérite
d'icelles, est désireux de profiter de la
présence dans ses suiles d'une assemblée
uussi nombreuse pour exprimer sun en-
titre cuntiance duns l'administration de
l'honorable M. Mercier et de sus collè-
ques.”
Adopté.
Des hurralis frénétiques ont éré lancés

pour l’hon, M. Mercier.
eencremete

Le C, PP. R.
 

Huitième assemblée annuelle ét rapport

Hier a eu lieu la huitièmo assemblée
annuelle des actionnaires de la compa-
gnie du Pacifique Canadien, aux burcaux
de In compagnie, sur la rue Windsor,
Montréal.
M, Van Horne ngissait comme pré-

sident et D. Drinkwater, coummme secré-
taire,
Eu soumettant le rapport, le prési-

dent, M, Van Horne fit un discours
dans lequel il attira l'attention des action-
Haires aur In conduite hostile du Grand-
Tronc

It dit qu'il préférerait ne pas parler des
affaires de cette compagnie, mais que les
déclarations provoquantes du président
du Grand-Tronc à In dernière assemblée
semi-annuelle le forçaient de répondre.
I dit que cette hostilité était entière-

mént de {a faute de la compagnie rivale ;
que le Pacifique n'avait jamais rien fait
pour justifier ces attaques.
Le seul reproche qu’on puisse faire au

Pacifique, c'est d'avoir travaillé au déve-
loppement de sa ligne et d'assurer sun in-
dépendance.

Si la compagnie a reçu des subsides des
frouvernenieuts, Ce n'est pas au Grand-

‘Tronc à le reprocher, lui qui en à reçu
uutaut.

Le président fit comprendre que, si le
Grand Tronc se mélait de ses seules atfui-
res, la paix règnerait,

Sir Guurge Stephens vongea la compa-
gnie des attaques de M. Tyler en Angle-
terre, et le rapport fut adopté,

courante :

M. W. (, Vun Horne, Moutréal
Nir George Stephen, Bart, Montreal.

M.P., Montréal.

M. Richard B. Angus, Montréal.
M, Edmund B. Osler, Toronto,
M. Sandford Fleming, C. E. C. M. G.,

Ottawa.
Honorable J. J. C. Abbutt, sénateur,

Montréal.

P., Kingston,
M. LV,

New-York.
Honorable \V, 1,. Scott, Erie, Pu.
M. George RR. Harris, Boston.
M, Richard JJ. Cross, New-York.
M. Witmot D. Matthews, Toronto.
Honorable Donuid MacInnes, sétiateur,

Hamilton,
M. Thomas Skinner, Loudon, en rem.

placement de M. Grenfell,
A une assembiée du nouvean bureau,

M. Van Horne à été élu président et le
comité exécutif n été furmé cummo
suit :
M. W, C Van Horne.
Sir George Stephen.
Sit Donald A. Smith
M. R. B. Angus.

_ oe—— aeee

Martinsen, Amsterdam et

Le fameux trésor trouvé

Grand cmvt dans la ville—Jétai!s complets

Enfin le famenx trésor dont parle toute
ja ville à été trouvé hier l’apres-midi, et
nous sommes heureux de l'annoncer,
La fonie qui se presse depuis quatre

jours au faubourg St-Jean va etre entin
satisfuite.
Ou avait annoncé cent livres pesant

d'or et trois cents livres d'argeut....…..
Eh bien on a trouvé des millions do moins
à ce qu’un peut prévoir, car ceux qui sont
occupés depuis hier soir à calculer In som-
me trouvée, n’ont pu encors en vérifier
lu juste montant. |
Mais c'est bien en vain qu'en creusait

dans la rue Ste-Madeleine et que tous
les inaçons jouaient de lu truclle sur les
débris de fondations anciennes... . Co
n’est pas là que le sort attendait les cu-
rieux.

Lisez plutet co que nona assure un
homme trba rénseigné dane cutio affaire,
Out le trésor est trouvé ; mais il faut aller
à la Basse-vills pour en juuir. ‘Toute la
ville est invitée à le partager. C'est au
No. 11 rue Notre-Dame, qu'il faut s’a-
dresser pour avoir ea part du ruagot, MM,
Fortieret Royer sontchargés de diatribuer
cette furtune aux pratiques qui se pré-
senteront à leurcumptoir,
En veudant leurs articles de printemps

à un prix fabuleusement bus, et sans pré-
cédent dans nos annales commerciales, ls
vérificront à la lettre lo titre de cette
nouvelle :
Le trésor est trouvé.
Qu'on x0 le dise, et qu'un se rendre en

foule au No. 11 Rue Notre-Dame, chez
nos entreprenants et intelligents amis
Fortier ot Royer,

PR mrsme

ON OBTIENT la plus sire protection et
secours par le Lintment de Simson con-

tre ces visitours mal ncouelllis, la né-

vralgie, 10 mal do gorge, 1a diphthérie,

oto.

M. Kd. McKinnon de Hampton, J. P,
BE. dit : **Je n'ai jamais trouvé rien do
lus bienfaiznnt pour la névralgie que le
iniment do Simson.”
M. Robt. Reid, de Frogmore, J. P. Ey

dit : ** Rien ne soulage de la névralgie
aussi rapidument. Je l'ai essayé et je suis
convaincu de ses mérites.”
Mme Elizabeth Paquette, de St-Tho-

mas, Québec, dit: *“Après avoir supporté the véritable agoule causée par le névral-

dn

   

 

gie et avoir passé deux nuits sans som-
moil, j'ai éprouvé du secours en frottant
ot on lavant les parties malades avec le
Liniment Simson. Quinze minutes sprès
en avoir fait usage, toute trace do dou-
leur étæit dispayue. Il n'y n rien desi
etlioace.
Le Liniment de Simson est justement

le rersède que tout le monde cherche de-
puis longtemps ; un essai vous convainors
de sou eflicucité. Vendu partout,

Fabriqué par Brown, Frères & Cie,
pharmaciens.

——————

L'Ami des Enfants ! L’Ami des Eufants !
L'Ami des Enfants ! L/Arni des Enfants !
L'Ami des Enfants ! L’Ami des Enfants !
L'Auni des Enfants ! L'Ami des Enfants !
L'Aimi des Enfauts | L'Ami des Eufants !

R.R.R.
RABWAYS

READY RELL
La médecine 1a moins chéro ot

1a metllcure

Pour l'usage des Familles du Monde
GUERIT ET PREVIENT

Rhume. Toux, Mal de George, In
fluenza, Enflannvations, Khu-
matismes, Névralgie, Mal
de Tête. Mal de Dent,

RESPIRATION DIFFICILE
GUERIT LES PLUS FORTES DOULEURS 65 UNE

Ou vingt mivutes. UNE HIUKK après Avoir lu
cette anvonce Hl n'est permis à persoune de
souifrir,

Le Radway's Ready Relief guérit toute
dotileur, Entorses, Blossures, Mal de
reins, d'estomac ou des moinbres,
Ça été le proimier ot 11 est Jo seul
remedo contro les doulours,

Qui nrréte instantacement jes doulcurs exas-
perantes, fait disparaître l'entlammation ot
uerit les congestions, soit des poumons, de
l'estomac, des intestins ou autres glandes or-
Fatiques pur unc seule application. Si vous
êtes tucnacés de

PNEUMONIE
O d'auveunc enflammation dos organes inté-
rleurs ou des mouibrunes Inusqueuses aprés
avoir été exposé au froid, à l'intompérie ete,
Gite, ne perdez pas de temps, nails 83 vous ap-
pliquez du Radway Ready Relief avec une
piéco de flanoile suria partie atteinte de con-
gestion Où inflammation ; ce traitement bien
simipie Mmuis eNeetif arrêtera presqu'a chaque
coup lantlammaiion et guerira Jo patient en
prévient ce qui pourrait être autrement une
sérivuse maladie, Pour plus amples instrue-
tions, voir nos “directions” enroulées nutour
de In bontellle.
Une demi -cuillérée à une cuillerée à thé

dans la moitié d'un verro d'eau guérira en
uviques moments ies Crampes, Spasmies, Mal

de Cœur, Nausèos, Voinissements, Nervosité,
Insomnie, Mal de Tl’ête, Dinrrhée, Chotéra Mor-
bus, Colisues ct tout malinterne.

DR. RADWAY'S

 

 

 

  Sarsaparillian resolvent
Le plus grand purificateur du sang |

Pour la Guérisou de toutes les Maladios
Chroniques !

Hhumatisme Chronique, Maladies Scrofu-
jeuses, Syphilitique, etc, (voyez notre livre 

! Foimeurs, U

Ont été élus directeurs pour l’année |

Sir Donald A. Smith, KC. M. G.,

Honorable Gec. A. Kirkpatriek, M. Ha

|

sur les maladies veneriennes, etc, prix vingt
cing cents), Enituves des glandes, Toux sècho,
nfiections canvéreuses, saignement des pou
mons, Dyspepsie chronique, Entflures blanches

\cères, Hydropisie, Salt Rheum,
fironchites, Consomption, Diabétes, Maladies
de la Vessic, des Rognons, du Foie, cte,
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  LE SCROFULE
Soit transmis nar les parents soit contracté cat
À la portée curative de la Sarsaparillan Resol-
vent.
En vente chez les plarmaciens, une plastre

Ja bouteille.

| PILULES REGULATRICES
me DL em

DR. RADWAY’S
{

ct d'Estomac
l'arfaitement sans goût, également enve-

lappiées d'une gomme douce, purgent régullé-
rement, puititent, nettoient ot renforcient,
Pour la xuerison du tous désordres d'esto-

mue, Butraitles, Maladies, de Rognons, Vessie
ies nerveuses, Perte d'appetit, Mat de
Constipation, Indigestion, surerolt de

ile, Fievre, fnfintumation des Tuteslins, Hé. !
muorohides et déranguineuts des Viscères in- ;
ternes, purement végétal, ne conticut pas de
mureure, mineral ou drogacs deléteres,

Prix: 25cta par bofte. Ku vente choz Lous
tes pharmaciens,

DYSPEPSIE
LYS PHLULES du DR RADWAY sont un rémède

pour cu mai, Elles redonnent Le forec & l'usto-
nine et fui perimottentde reaiplir ses fonctions
lea syptomes de despopsie disparaissent et,
aver eux, la tendanco du systému à contracter

Je Grand Remeds pour Maladies du Foie |

A VENDRE À LA LIBRAIRIE

Get $ rue St-Jean.
Bibliothèque Nationale, 19 cts to volume.

Plutarque: Vie de César, Evol.. 10€
Mme Rolland - Atemuires, 4 vois. . 40¢

+ 5. Carron : Le roman comique, 3 vols. 30e
+ Lafontaine: Fables, 2 vols. ................. 3
Tassonl: Le sceau enlevé, 2 vols. cen We

   

 

P, Cornulile : Chefs-d'œuvro, (C Jorace
Cinna, Poiyeucte, ... 20e

Dante: LKnfer,2vols,. ................... 20c
Erasnie : Eloges dé lA Foliv, 1 vol... lie
Goëthe : Faust, vol...
P. L. Courier : Lettres d'Itaile, 1 voi .
 

 

Feutre pour Tapis
EN CEDRE ROUGE
 

Pour les planchers froids, humides et mal-
sains, rt conume protection cuntre la vermiine,
ü n‘arion d'égal à ce feutre. Demandez-eu à
votre «béniste el nc prenez pas autre chose.
Foutre goudronng ansst beaucoup eruployé

pour l'embalisge des fourrures pendant l'an-
née, Papier d'emballage, sacs do papier, pape-
terie, ete,
En gros ct cn détail,

J. & W, Reid.
v3 avide=—Gf,    des maladies Prencer. ln miédacine selon la di-

rection et observer or que nous disons dans ©
* Le faux etle vrai” relativement 41a didte, |
PRIX ---25cts, la botte, En vente chez tous |

ler pharmaciens, ‘
£27 Envoyer un timhre poate a" RADWAY &

CIR.” $19, rueSt Jacques. Montréal. € an,
24 les milliers de cerUficuls vous seront

envoyés

 

Manteaux ! Manteaux !
Naus invitons lea Dames de Quéhec et des

envirens «à verte visiter notre immense choix
de Mauteanx, Gilets, Dolmans,Robes de cham-
bre, Robes de tatin pouvant se lavar.tous des
patrons les pins noupeau,
£4 Jilets cn drap de couleurs depuis $LTS,

Dolinans of. Gilets en jais, dernlers gonts,
Robes de matin en Banelle $4.50, 85.50 vt $7.50.
Nous recevons toutes tesacinaines de nos nou-
veaux manteaux imporiptables pour Lamus
et enfants depuis 81.70. .
£ Nous vous invitons aussi À venir voi

nos nouveaux patrons do ROBES JERSEYS
our jeuncs tillea daputs 12 any ot an-dessons,
es Nos. 7 ut 8 soul speclalement fuits pour
nous, depuis $1,50 n SL.U0,
Jerseys de conteurs dernières nouveautés.”
Jerseys noirs depuis $Lui,
Ualibaldis en sole pongee, derniers goûts.

GLOVER, FRY & CIK.

 

 
Ce URIEE

DÉPARTEMENT DE CHAPEAUX |

Nous vchont de recevoir tin nouvel envoi de
chapennx en paille des dernières nouveautés
do Lx sninon avec Fleurs, Plumes, ete.

Aclictez argent comptant ct sat
vez 5 pour cent!

Nous constatons avce plaisir que noire sys.
tème de vente À 6°; d'escompte, prond de Vex.
tenaion do jour en jour cavnos ventes argent
comptant ont plus quo doublé Cung ces dor-
niers tetips.

GLOVER, FRY & CIE.
 

Changement de domicile

A“ PREMIER DE MAI PROCHAIN, LE
Dr POURTIER transporiera son 6la-

blisgemont ot va résidence au

No. 50, rue Couillard,

Tout près du magasin AU BON MARCHÉ.
11 avril 1859.—ce

MADAME LIZOTTE
MAINCHANDE MODISTE

Informe rexpoctreurement s& bienvelllante
clientèle, qu'& raison de Ja demolition de Vim.
mouble qu'elle occupait au No, SY rue St-Jcan,
Hutte- Vlile, cite Lraneporto son établissement

Xe. 188 rue el Faubourg St-Jean
Comme par le passé, olto se livrarn exciuet-

vement à la coiffure feminine. utiles nombrou-
ses commandes qu'on lui à confièés lui font
espèret qu'elle peut comptor dans l'Avonir sur
led thames faveurs.
Ello ae tiendra toujours au courant de fa mo:

de et elle n'amploiern À Ja confoction dus cha.
peaux quo des ouvrières d'une habllèté re-
conn. .

vera à son magasin les formes les

 

On trou gantes,

1M rue St Paul,

ILFAUT VOUS PURGER !
fin'y à pas à dire, la purgation est Ja gar-

disnne du in sante, St Vous no vous purger pas
an moindune fois jar année, vous Vous OX pusay.
n contracter des maladies qui vous feront per-
dre beaucoup de Uinps, endurer bien des son(-
frances, ct dépenser Lien de l'argent. 84) faut
se pureut, {l faut saveir ce gui est bon pour
ecin. M, Hacleot avec ses KEMEDES SAU-
V AGES vous évitent l'embarras du choix, car

 

 

   

  
16 AGENTS DEMANDEE andre des

Tastrutoents Aratoires pour TNde compan}
gnics les plus puissantes du Cauada pour re-

PresPaEra Savin Timeuèbeo, eu Charlovoix, Lévis, '
Eaquenay ot Chicoutiml, Bouaventu on t'
morency, Guspé, Montmagny, or ®r
mourasku, Beauce, Témiscouata et
Les oycuts devront étre résidant dans cha-

que comté respectif devront Otro bien recom-
mando et solvables.
S'adresaer A

F, ALF, ST-LAURENT
No. 190 rus St Pierre, HasseVille, .

Québec,

Lecteurs de
L'ÉVÉNEMENT

29 avril.
 

Assurez-vons de la Nouvelle Adresse de

J.Emile Garon
No 21

Rue Notre-Dame, Basse-Ville
—— 600 ——

Venez visiter nos départements-
nouveaux, ils sont au complet.

Notre département de Tailleurs
fonctionne maintenant comme

par le passé.
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UN

Nouveau Lot

dere!

hipeauy de feutre
POUR HOMMES ET GARÇONS

UNE SPECIALITE

J. Entile Caron
NO.
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Rue Notre-Dame, Basse-Ville
 

F. X. GARANT & Cie D. OURLLET & BUSSIFRES
Architectes, Deasinateurs, Exports,

Tolseurs, etc, etc.

$3, rue ¢Aiguillon, Québec.
 

#1. OUELLET, aouimsere
Atcliors & Vapeur et de Décors.

GS ci ST, rue d'Aiguillon, Québec
favril ne

 

 

Chaussures,Chaussures
“BOITES, CHAUSSURES, Bte.

VERNIS ACHAUSSURES
Noua avons l'assortiment le plus complet et

lo plus comsidérable de ces sortes do marchan-
dises que l'on puisse voir surle marché. Nos
prix sont marqués au plusbas. Nons comptuns
sur do petits profits et de gnades vontes.
Noua avons cConstamnient à notre (disposition

des cordonniers pour remplir los commandes.
Venez nous voir avant d'aller aflleurs.
£#" Nappelez-vous notre devise,

LANGLAIS & SAVARY
(Ancien Mayasin de À, J. Caron)

No. 228 rue St-Jcan, Québec
9 avril—mn.

William Carrier

 

  ita compose à l'aide d'Hlerbes ct de Racines,
vnremède qui vous permettra de vouspurger
tout en travaillant et de longue main. Tout le |
monde suit que les purgations du longue main :
sont lez meillonres attendu que les purgations |
[rump et violentes ne font que drasser in
sile sans en délivrer le corps, M, Racicot a |
ausef des Remedes Sauvages pour toutes les
maladies, Allez donc sans crinto choevcher une
bonne purgation chez,

J. E. P. RACICOT

25, Rue St, Joseph, St. Roch ;

A Montreal, ces remédes se trouvent au No, |
1445, rua Notre-Datne, « Stierbrooke, Nu, 9, rue |
du Pont.

Rioux & Cie.

:

:

 

|

Négociants en Gros |

U8-10u RUE ST-PAUL, QUEBEC

Epiceties, Thé, Café,
Sirop, Tabac, Cigares,

Vin, Brandy, Liqueurs,otce

Beurre pour le Commorce local et
d'exportation.

Assortiment général dans la ligne
dos Eploorics

R00 minots de noiscttes,
VENANT D'ETRE RECU : Un chat chargé

desaindoux en sceaux de Fairbank

N. Rioux & Cie.
97 et 100 rue St.Paul, Quebee,

ôtel Albion
RUE DU PALAIS

Cet ancien hôtel connu avantageusement,ost
maintenant réqurorte par Iés soussiznés.
La muison & complètement été réparée, poin-

te ct moublée à neuf, Nous prions lu public de
continuer d'accorder A vet hôtel l'eucourage-
ment dont il a joui jusqu'à Yréscat,
4° Communication télsphonique.

L. A, DION & FRER
Propriétaires =
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Huilesde Loup-marin, Marsoin et Morue !

MARCHAND DE FARINE
ÊT MANUFACTURIER DE Là

Gélèbre l'arine Préparée
Aussi, constamment en mains un

Assortiment complet de

Farine, Grain, Biscuits, Graines de
toutes sortes, etc,
A très bas prix.

Coin des rues Dalhousie et Arthur

Basse-Ville, Québec,
UM ard,—e-¢ dfs,
 

|   hil ak i se

Ecuries de louage

ST-VALIER ET ST-OURS

Au retour de In belle saison, M, TELES. SA.
VARD, informe respoctueusement ecs aruis où
le public, qu’ils trouveront comme par le passé
à ses écuries de louange, 98 shovaux len plus
propres à la promenade et les voitures les plus
clegautes ct les plus contutrte.bles,

A DES PRIX RAISONNADLES
Navrit—1m, 3is. ec,

Magasin populaire
J. E. ALAIN ET CIE,

T2, 74 et 78 ruc de la Couronne
 

NOTAIRE

No. 34 rue Desjardins, LE.-V.,
(En fave de la Cathédraio Ancticunes

Quèbee. plus nouvelles et len garuitures Jos dle:yok

FELIX LARUE

Argent à prêter sur hypothèque,7 Argun price hypo

Remaorcte le public de l'encouragement Libé
rai qu'il lut a accordé jusqu'à ce jour, et 31 aoës
Uoite de nouveau ses bienveillantes faveurs

Yhé et café de chotæ,
Argenteric, Moulures, Cadres, Chromon

Miroirs do toutes dimensions,
Moullcs do tous genres,

Mnatelas, Sommiers, Borloges.
Ka Vendus à la semoine comme lerem”
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Seumimions.~Henry A, Bédard,
Avis do falilite,~Alfred Lemieux,
Vente à l'encas par Jacques & Cie.
Leclerc & Letellier, épiciers en gros.
Grande démonstration religiouse,—El.Fortier.
À vendre ou à changer.

EXTRA
UNE BONNE CHANCE

 

 

 

Les capitalistes, los entrepreneurs et
tous les hommes de progrès en général
ne doivent pas oublier Is vente qui aura
lieu demain matin à dix heures, à l’Hôtel-
do-Ville II reste encore plusieurs pro-
priétés à vendre qui toutes offrent une
bonne chance de faire un excellent pla-

ment,
tr

LA FETE DE LA REINE

On se propose cette année, de faire une

grande démonstration, & Moutréal, a V'oc-
casion de la fête de la Reine. Le conseil
de ville a voté 81,200 pour la réception
des régiments de Toronto, Kingston,

Québec et l'Ecole militaire de Saint-Jenu,
qui viendront, au nombre de trois mille,
prendre part à cette fête, qui promet

d'ôtre brillante.

 

Le Rév. M. Alfred Reynar, professeur
à l'Université de Cobourg, Ontaria, vient
d'étru choisi par le gouvernement d'Ou-
turio pour faire rapport sur le système
suivi dans les écoles publiques dans les
comtés de Prescott et Russell, ainsi que
sur la conduite que l'on y tient.

 

M.le juge de Lorimier a siégé bier
pour la première fois à la cour de circuit
de Montréal,

 

 

On dit maiutenant que M. Haggart,
ministre des postes, deviendra smiuistre
des chemins de fer et sera remplacé par
M. Abbott,

 

Duns une circulaire adressés à son
clergé, Mgr l'archevêque de Montréal se
prononce contre les assemblées publiques
tenues à la porte de l’église, l’ouverture
des bazars les dimanches ou jours de
fètes, les élections dans ces mêmes bazars
etc. La même lettre traite de plusieurs
autres questions très importantes.

 

NOUVELLES MUNICIPALES

Le terraiu des Jésuites

A la réunion du comité des chemins te-
nue hier soir sous la présidence de M.
l'échevin L. J. Demers, ou à annoncé
que le gouvernement avait accepté l’offre
de $20,000 pour le terrain des Jésuites,
et l'un a décidé de prier M. Dauphiu de
vouloir bien faire enlever immédiatement
les poteaux de téléphone plantés sur le
trettoir dela rue Ste, Anne. On doit
élargir cetle rue en prenant 25 pieds sur
le terrain des Jésuites, et il faudra cous-
truire un trottoir convenable de chaque
côté de la rue.
Ou a aussi décidé d'élargir le pavage

sur la rue St. Jean et de dumander à la
cumpsgnie des tramways de mettre su
voie en bon état.
On a ouvert les soumiasions pour la

coustruction d'une nouvelle station de
police su marché Jucques-Cartier, et le
comité a résolu de recommander l'adop-
tion de celle de M. Picard dont le mun-
tant est de $3,500.

Les conducteurs deg travaux dans les
rues out requ instruction de faire à la
prochaine réunion du comité sur l'état de
certaines rues ou parties de rue dont on
s porté plainte au cowité

 

LES COTISEURS

Les cotiseurs | de
qumencé leurs travaux Il arrive
souvent qu'on donne de faux reu-
seignements aux cotiseurs. La loi est

pourtant sévère à ce sujet, Voici ce
qu’elle dit :

** Quiconque refusers de répondre aux
quostions qui lui seront faites par aucun
cotiseur dansl'exercice des devoirs que
la loi impose, ou qui, sciemment donne-
ra au dit cotiseur des renseignements

fuux, où qui insultera de parvies, ou
ussaillira ou frappera tel cotiseur, ou
réfusera l'entrée de sa propriété vu des
Jieux qu’il occupe, à tout tel cotiseur
dans l'exercice de ses dites fonctions,
encourra pour chaque telle offense une
amende n'excédant pas quarante pias-
tres, qui sera recouvrée suivant la loi
devant la Cour du Recorder de la dite
cité.”

Par conséquent, avis à qui de droit.

notre ville ont

 

L'UNION ST-JOSEPH DE ST-
JEAN-BAPTISTE

Cinquième célébration de sa fête
patronale

L'Union St. Joseph de St, Jean-Bap-
tiste de Québec célébrera dimanche pro-
chrin le 12 du courant, sa fête patronale
par une grand’messe solennelle qui sera
chantée à 9,30 hra, dans l'église St
Jean-Baptiste de cette ville.

Par une insigne faveur duo à l’extrême
bienveillance de M. le curé de la parvisse
de St, Jean-Baptiste, Sa Grandeur Mgr
Ant. Racine évêque de Sherbrooke otli-
ciera pontifcalement. Il y aura sermun
de circonstance, et la quête qui sera faite
par des membres de l'Union, sera au bé-
néfice de la société.
Son Honneur le lieutenant-gouverneur

Téhaussera de sa présence l'éclat de la
fête,
Son Honneur le maire de Québec, les

honvurables ministres ds la législature
provinciale, les consuls des différentes
uations, etc., etc,, et un grand nombre
de nos dignitaires civils qui ont accepté
l'invitation de l’Union St. Joseph vecu-
peront susui des places d'honneur dans

. lavant-uef,
Les membres de l’Union St. Joseph,

et les délégués des sociétés-sœurs, sont
prise de se réunir, en aussi grand nom-
te possible, à 8.15 heures, à l’école des

Frèroe en face de l'église St. Jean, pour
prendre rang dans Ia procession qui, pré-
cédée du corps do musique de l'Union
Musicale, se] mettra en marche à 8,30
heures précises.
_ La procession se fera par les rues St-
Jeau, Sutherland, St-Olivier, St-Geor-
ges, St-Eustache, St-Jean, St-Augustin,
St-Patrice, Lachevrotière, St-Amable,
Scott et St-Jean jusqu’à l’église.
Quond la tôte de la procession aura at-

teint le portique de l'église, elle s'arrû-
tera, et lo corps de musique qui l'aura
précédée reviendra au presbytère se join-
dre au clergé qui escortera Sa Grandeur

‘ l'évêque officiant en passant entre les
range ouverts do ls proecasion.

PROGRAMME MUSICAL
1iLashut de I'Union Musicale de Qué.

plusieurs amateurs, donners

ANNONCES NOUVELLES

 

sans orgue, avec accompagnement seul
du corps de musique sous la direction de
M. Joaeph Vézina, la messe à l'unissun
de L de Rilié, exécutée pourla première
fuis le jour de Pâques dernier.
Comme cette messe ne comprend que

le Kyrie, lo Gloria, le Sanctus et 'Agnus;
le Credo sera celui de la tmoeso du sacre
de Charles X, par Cherubini, avec nocom-
Pagnemeut d'orgue ; et l’Incarnatus, qui
eat écrit pour une voix seule, sera chanté
par Mile M. Moisan,

Entré (a) Le corps de musique
(5) Orgue

Graduel —Ave Maris-—Rossini
Solo, Milo J. Martin
Offertoire, —Hymme au ** Poutife Rol.'

—Rigaldi. .
Soln — M, P. Garrigue. — Grand-

chœur.
Elévation—O Salutaris,—Cherubini.
Duo.—Mme Dr Samson et M. H. A.

Bédard.
Sortio. --Le corps de musique.
L'orgue sers tenu par M. G. Hébert,

organiste à l'église St-Jean, et les chœurs
seront sous la direction de M, Cloud, De-
lisle, maître de chapelle de l'Union Mu-
sicale,

Lus personnes étrangères à la paroisse
invitées à assister à cette fête, devront
se préseliter à ls sacristie longeant ls rue
St-Jenn, quelques minutes avant l'heure
do la messe.
Les citoyens sont invités à décorer les

rues par où passera la procession etle
comité de régie de l'Union St-Joseph se-
rait très désireux de voir la rue St-Jesn
pavoisée dans toute sa longueur, vu que
Sa Grandour Myr A. Racine et un bon
nombre des invités suivront cette rue
pour sc rendre à l’église.
Les membres de l'Union St-Joseph ap-

parteuant à la parvisse et qui ont des
places de banc dans l'église, devront au-
tant que possible les occuper, afin de
laisser disponible pour leurs coufrères
étrangers à la localité les chaises réser-
véos pour eux dans les allées,

Par urdre,
F. O. Coté,
Comm.-ordonnateur
Ls Crop, DELISLE,

Secrétaire.

pr
Nous avons annoncé il y a quelques

jours que M. John P. Noyes, avoeat à
Waterloo, a été nommé par proclamation
du lieutenant-gouverneur, commissaire
pour faite une vuquête au sujet des récla-
mations des ouvriers et autres personnes
qui prétendent avoir été volés par la fuil-
lite et In fuite d'entrepreneurs qui cons-
truisaient le chemin de Hereford.
M. Noyes cast arrivé à Sherbrooke etil

va, de suité, commencer ses travaux,
ee

Première communion

Cent soixante-quinze potites filles et
cent quarante trois petits garçons ont fait
leur première cmnusunion ce matin a St.
Sauveur. C'est le R. P. Judoin qui a dit
la nesses, Les élèves des Frères ont fait
de la bonne et belle musique à l'orgue.
À deux heures et demie cet après-midi,

il y a eu renvuveliement des promesses du
baptéme et salut sclonnel
La retraite préparatoire à la première

communion à été prêchée par le Révd.
P. Royer.

—_—————
Confirmation

Les enfants qui ont fait leur première
communion hier à l’église St-Jean-Bap-
tiste, ont été cuntirmés ce matin par Sun
Eminence le cardinal Taschereau.

 

La consécration de la basilique
de Sainte-Anne

À l'occasion de cette grande fête reli-
gieuse, le Brothers fera deux voyages,
l’un, le mercredi 15 mai à 4 heures de
l'après-midi, et l'autre, le 16, jeudi matin
à 64 heures.
Nous publions une annonce à ce sujet

dans une autre colunne,
es

Les Dames Ursulines ont commencé ce
matin à démolir la propriété qu’elles ont
acquise sur la rue St-Jean,

Ces travaux de démolition vont don-
ner de l'ouvrage à un grand nombre d’ou-
vriers ; tant mieux. car il y a une foule
jonombrable à ne rien faire,

 

Une traversée rapide

Le steamer City of Rome parti de New-
York, le ler mai, pour Liverpool, est
passé hier à 6,50 a. m. à Browhead.
Le steamer City of New-York arrivé

hier à Queenstown & 4.30 a. in, a fait le
trajet en cinq jours et 7 minutes.

C’est encore la plus rapide traversée
dontil ait été fait mention.

42
Collège des Médecins

Les directeurs du Collège des Méde-
cins de la Province ‘de Québec se sont
assemblés hier matin dans une dessalles
de l'Université Laval pour accorder des
liceuces aux jeunes médecins qui ont
passé leurs examens dans les différentes
univeraités et ratifier le rapport des exa-
minateurs pour admission al'étude, Les
médecius présents étaient les docteurs
Lemieux, Dagenais, Larue, E. P. Lacha-
pelle, Campbell, Belleau, Guay, Marcil,
Vaters, Barbeau, Hingston, etc.
Cette assembléo ze tient à Montréal.

 

Vol au bureau de poste d'Ottawa

Lundi soir, un sac de la malle de Hull
a été ouvert subrepticemeut au bureau
de poste d'Ottawa. Une enquête tenue à
Hull, a révélé le fait que plusieurs lettres
chargées avaient été enlevées du suc en
question et que l'une d'elle, envoyée par
Eddy et Cie, contenait 1a soinme de $500,
J'usqu'& présent on n’a pu mettre la main
sur le coupable,
ee

Un grave accident

Un enfant do 3 ans, de M, François
Caron, rue Demers & St.-Sauveur, a fait
une chute grave hier. 11 était à jouer sur
une tablette d’une fenêtre du deuxième
étage, et comine il manquait une vitre à
la croisée, le jeune cufant passa à travers
le carreau et tomba sur le rue à une hau-
teur de 30 pieds au moins,

Danssa chute, il s'est fracturé la jambe
droite et u reçu des blessures à ls tête.
Le Dr Jolicœur a été appelé aussitôt pour
reduire la fracture et panser les plaies du
petit infortuné.

 

Une revue militaire

Cet après-inidi à une heure, les compa-
gnies d'infanterie du Petit Séminaire et
do l'Ecole Normale se sont renducs au
manège précédées do la fanfare du sémi-
naire et ont été passées en revue par lo
lieutenant-culonel Duchesnay.
Nos jeunes étudiants avaient l'aie de

vieux troupiers.
—pranmenmmenns

Vol sacrilège

Pendant la semaine sainte, une des
boîtes d'uffrandes, dans la cathédrale Ste-
Marie, Halifax, à été onfoncée, et le vo-
leur s enlevé 88,50. Vers le même temps
quelqu'un s'est introduit dans Is sacristie
et a dérobé une montre d'argent apparte-
nant au bedesu,

 

Les semailles

Les fermiers del'ile du Prince-Edouard
ont commencé à semer leur blé, et M. A.
McInnis, de Is Baie Fortune, a planté
des patates le 20 avril, 

 

Bst-co un suicide?
Hier matin, vers 7 heures, le constable

Méuard « trouvé un habillement complet
coniprenant habit, gilet, pantalons,chaus
sure, chapeaux, eta, la traverse du
Pacitique, rue Notre-Dame, à Hochelags,
pris de la voie. Quelques-uns des em:
ployés disent avoir vu un individu pur-
tant les mêmas habits, qui flänait autour
de la gare mardi soirvrs8 heures. On
au qu'après a’ôtre dévesti de ses
balits,l'inconau est allé se jeter à l'eau.

 

Association de tir du 9me Batail®
lon “ Voltigeurs de Québec”

Une assemblée générale de tous les
membres de l’Association de tir du Swe
Bataillon uura lieu vendredi prochain, le
10 mai courant, à 7.30 h p. m., au ma-
nége militaire, Grande allée. ;

"ous Jes mombros sont priés d’y assis-

"8, Par ordre
tl

Petite chronique

-~L'hon. M. Garneau est bien mieux;
il a pu faire hier une promenade envui-
ture.
—Le révérend M. J. Lizotte, curé de

Roberval, est en cette ville,
—Le lieut.-colonel William White,sous-

ministre des postes, ost en cette ville et
loge au St-Louis.
—On a planté hior des arbres à l'entour

do la fontaine des Jésuites, sur la placo
de la basilique, ’

~—11 y aura demain soir au manbge sur
la Grande Allée un tug-of-war entre les
coinpagnies Nos. 2 et 4 du Se Carabiniers
Royaux.
— Ou placera aujourd'hui le nouveau

ponton de l’Interoulonia! au débarcadire
de Lévis
—Le comité des chemins a passé hier

soir une résolution donnant ordre à M,
Dorval d’arraser les rues comme par les
années passées,
—Ona commencé & poser ce matin ln

palissade qui doit entourer les édifices
du Parlement. Plus de cinquante hom-
mes sont'employés à ces travaux,
—I fait aujourd’hui une chaleur suffo-

cante, Les cultivateurs des environs de
Québes demandent de la pluie à grands
cris afin de conumencer leurs’ sematlles,

rmem mrdite

Au Lac Edouard

M, E. T, Nesbitt, de cette ville à sirné
mardi un contrat avec MM, Cressmanet
Baker pour compléter les travaux d'un
grand hotel an lac Edouard, Cet hôtel
pourra loger 100 personnes, et sera ter-
miné le 20 juin.

Bonne nouvelle pour les familles

Les Enmilles qui tiennent à être servies
à souhait, avec la plus grande attention
et avec cutte propreté si recherchée de la
part des personnes bien élevées et de bon
Evût, apprendrout avec plaisir que M.
Jos. Julien, qui a tenu durant plusieurs
aunées un dépôt d'huîtres à la Haute-
Ville, vient d'ouvrir au coin des rues St-
Jean et St-Angustin, faubourg St-Jean,
porte voisine des salles d'encan de MM.
Uct. Lemieux et Cie, un magasin général
de fruits, du légumes, de poisson frais,

beurre fgais, œufs, viandes salées et fu-
mêus, etc. Les familles seront toujours
certaines de trouver à ce dépôt général
toutes les primeurs de ln saison de pre-
mier choix, et à des prix qui détient tuute
concurrence dans cette branche de com-
ruerce. Ayant visité nous-même ce nou-
vel établissement de fruits et de légumes,
nous pouvons garantir aux acheteurs
qu'ils y trouveront pleiue et entière S4-
tisfaction. Tout article acheté est trans-
porté de auite à domicile selon le désir
de l'acheteur. Nous invitons nos lecteurs
à profiter des avantages offerts par notre
entreprenant compatriote, —3f.

ter.

 

 

—.—
Pelerinage 2 Saiute-Anne de

Beaupré

Le vapeur Cunada. capitaine Burns, de
lu compagnie de navigation de Richelieu
et d'Ontario, à été nolisé pour dus pèle-
rinages & Ste-Aune de Beaupré dansl'or-
dre suivant :
Révd. M. Mathieu, Milton, Vermont,

10 juin,
Révd. M, Rivard, Saint-Armand, 17

uin.
: Révd, M- Guilbault, Keesville, New-
York, 26 juin,
Révd. P, Arpin, église du Gesu, 30

uin,
Révd. P. Lefebvre, église St-Pierre, 2

juillet.
-M. J. B. Desrosiers, Holyoke, Mass.,

17 juillet.
K. P, Strubbe, église Sainte-Anne, 20

juillet.
Révd. M, Sicard, Frelighsburg, 29 juil-

1et.
R. P. Lefebvre, église Saint-Pierre, 3

août.
Cette liste ne comprend que les pèleri-

nages dont les contrats unt été signés par
la compagnie,

Il y en à aotuellement plusieurs autres
en voie d'organisation.
—

La récompense de MacMalion

On dit qu'un nouveau poste de police
sera établi à Montréal vis-a-vis la ferme
Lugau dans quelqués jours, et que le
constable MacMahon en sera nommé lu
chef, en attendant l’ussemblée du cumité
des finances qui doit décider quant à la
question de sa promotion au poste de dé-
tective,
M. l'échevin Jeannotte, président du

comité de police, et le chef Hughes ont
dit tous les deux, que l'affaire avait été
décidée. :

Le rapport du juge Dugas au sujet de
la récompense offerte pur le gouverne-
ment a été transtois au procureur-gétié-
ral, M, Dugas recommande que le mon-
tant soit distribué prorata entre tous les
hommes qui ont pris part à l'expédition
contre Morrison.

ere
Cour du recorder

Un mécanicien ayant bu un verre de
trop, à été condamné à une piastre d'a-
mende et aux frais.
Un commis, Lien mis, à tombé dans la

mênuie faute que le mécanicien et a reçu
le même chhtiment.

Trois autresindividus ont été arrêtés
puur avoir trop sacrifié à Bacohus,mais le
dieu leur n été favorubie, ot ils ont été
acquittés.

 

Domandez le tabac cafadicn en feuille
Axxx, Bxxx ot le xx, emballé expressé-
ment pour le commerce par

Lêcerro &UrrecuiEn, Québec

L'illugtrissime et Réyérendissime Mgr
Bolduc (jfean-Baptiste Zacharie), Prélat
de la maison du Saint-Père, procureur de
l'archevééhé de Québec, décédé le 8 du
courant, appartenait & la société d'une
messe, section provinciale, à ja Congréga-
tion du Petit Séraitaire de Québec et à
la sociétésoclésinatique do St-Joseph.
Son service et sa sépulture auront lieu

samedi, le 11 du courant, à 9 hrs et
demie, à; m,, dans la Basilique de N.-D.
de Québés, !

C. A. Manots Ptre C, 8.,
’ “° Socrétaire.

Archevèché de Québec,
9 mai 1880, Le 

 

NEnfantpleure,gout son Castorb [as
Li

   

  

  

L'EVENEMENT
Bulletin maritime

—Le steamer Circassian est parti hier
pour Liverpool.
—Le steamer Grecian est parti hier

pour Montréal
—Le Miramiché arrivers de Pictou de-

main matin, :
—Le phare flottant du haut de la Tra-

verse est sorti hier du dock Roche et est
amarré au qui do la Reine, où il séjour-
uera jusqu’à ce que toutes les réperations
suient terminées.

--Le Napoléon III est parti hier midi
pour le bas du fleuve, pe :
—Le Potino, cnpitaine Lachance, est

atteudu ici aamedi,
—MM. Ware et Fullorton ont acheté|

le remorqueur Lady Dufferin et ont Vin-
tontion du l'employer au fluttage du bois.
—La parque Arizona, capitaine Hass,

venant de Rio Juneiro, est ontrée bior
matin dans notre port à la remorque du
Dauntless,
—Le navire Fictory, de Mandal, Nor-

vège, parti lo 2 avril, est arrivé hier duns
notre port,

ARRIVAGES AU MAVEE DU l'ALAIS

. : 9 mei 1889,

Marie Dénise Albany,Pilot, St-Fulgence
perches et Bardouux.

Guuigiana, Aimable Bouchard, Petite
Rivière, buis.

Sénécal, Napoléon Plante, Baio St-Paul,
s.i

St-Anna-Mnrie, Zéphirin Rhéaume, Cha.
teau- Richer, bojs. .

Kon-Osvar, Boniface Bouchard, Putite-.
Rivière, bois.

Bateaux, William Bouchard, Château-
Richer, bois, i

—Luc Bouchard, l’Ange Gardien, crou-
tes,

—Louis Lagueux, St. Nicolas, madriers
et planches,

—J. B. Couture, St. Nicolas, croutes.
—Eugène Dufour, Petite Rivière, bois.
—Ovide Lavoie, “ ‘ “

L'hôtel populaire par excellence

C'est avec plaisir que nous anuongoens
à nos amis de la ville, des villes voisines
et des campagnes que l’hôtel Mountain
Hill House, située au centre des affuires,
côte de la Montagne, vient d'être réou-
vert au public voyageur. Meublée à neuf,
réparée de la cave au grenier, cet hôtel
est maintenatit prêt à offrir tout le con-
fort possible à ceux qui auront lu bonne
idéu de descendre nu Mfmentuin Milt, Le
nouveau propriétaire, M. Esique Diun,
est celui qui a fuit autrefois la voguu de
cet établissement. M. Dion, dont les ca-
pacicés comme chef de cuisine sont si
avantageusement connues, s’est chargé de
la partie si importante des marchés et de
la cuisine. Nous désiruns ajouter que M.
Diun u eu l’heureuse idéu de s'adjoindre
M. Juseph Cloutier, gui depuis des an-
uées a été le propriétaire du bur attaché |
acet hôtel. ML Cloutier agira comme gé-
ranit de l'établissement. -
M, Dion s'est fuit une si excellente ré-

putation pendant les quatre ou cing ane
nées qu'il à tenu le restaurant du parle-
ment pour que nous soyluns autorisés à
prédire à la nouvelle maison tout le suc
cès désiré.

aeapses
Quincaillerie et ferronnerie

Dans leur intérêt bien entendu nous
invitons tous nos lecteurs à lire les lignes
suivantes, qui no sont pas une banale ré-
clame, mais qui renferment des informa-
tions précieuses pour eux tous.
M. L. C. Giguère, qu’une expérience

de neuf années comme gérant du maga-
sin de fer de M. A. A. Cantin recom-
wande d’une manière toute particulière, à
ouvert au No. 319 rue St-Juseph, vis-à-
vis la Congrégation, un imagasin de fer-
ronnerie et de quincaillerie qui ne le
cèdera à aucun autre sous le rapport du
la variété, de la qualité et du prix.
Les entrepreneurs y trouverout à bon

marché, tous les matériaux qui cuncer-
nent ce genre de commerce. ll en sera
de même des charrons, des munuisiers,
charpentiers et autres, qui pourront s’y
procurer avantageusement des matériaux
et des outils de toutes sortes.
Quant aux articles de ménage, l'assor-

timent pourra répondre & toutes les do-
mandes.
M. L. C. Giguère espère que l'empres-

sement et la manière satisfaisante avec
lesquels il servira ses clients lui vaudront
une juste part des commandes de ses amis
et du public, dont il sollicite des faveurs.

camname

Magasin populaire
11 n’y a jamais trop de bons inagasins,

de ceux où l'un trouve en même temps
quel'article désiré, la courtuisie et le Lon
marché. C'est pourquoi leurs nombreux
amis et le public eu général n'appren-
dront pas sans une vive satisfaction, que
MM. H. Gagnon et Rochette ouvriront
le onze du cuurantà l'ancien poste L. O.
Villeneuve, rue St. Joseph, un magasin
de nouveautés qui sera sans doute très
achalandé, car il nele cèdera à aucun
autre sous le rapport du choix des mar-
chandises.
M. H. Gagnon est le propriétaire de

l’aucicune maison Jacques-Cartier, et M.
Alfred Rochette est le fils de M. Gaspard
Rochette.

Ils s’efforceront de sc‘ tenir au courant
de la mode, atin de pouvoir répondre
d’une manière satisfaisante à toutes les
demandes. Leurs connaissances du com-
merce de nouveautés sont une garantie
que lears clients y feront de bunnes
affaires,

  

Demandé
N a besvin à la pharmacie Brunet &

Cie, 139 et 141, rue St-Joseph, de
deux clercs pharmaciens,

esse 

Demande: le cigure Albani de Lambert.

 

DECES
Guay.--Le 8 du courant, à l’âge de 2

mois, Joseph François Xavier Albert, ep-
fant de M. Camille Guay,

11 sera inhumé vendredi après-midi, à
4 heures. Le convoi partira de la maison
Mmortuaire, 380 vue Saint-Joseph, a 3}
heures.

Parents et amis vont priés d'y assiater
sans autre invitation

T'Essisr-LAPLANTE,—Mercredi soir, à
St-Roch, Dame P. O, Lessard, née M.
Julie Tossier-Laplante, à l'âge de 37 ans.
La défunte était couaitie de Mgr Bol-

duc, décédé le mêmejour ; helle-sœur du
Rév. M. Lessard, curé de N.-D. do la
Gurde, et sœur du Rév, F. X, Tessier-
Laplante, vicaire à St-Jean -Baptiste,

Ses funérailles auront lieu à St-Roch,
samedi, à 9 heures,

Paronta et amis sont priés d'y assister,
. ec

Sooiété Permanente de Construotion
des Artisans en Liquidation.

Les liquidateurs de catte société palerontle
ou après le 2 mai courant un dividende de
13% sur le capital payé, or
Ielivre de transferts sera formé du 10 au 20

courant inclusivement,

lat ordro. J. 0. TRUDELL
$ mal.—154. 7 Bea 5
 

AVIS
1a SINGER MANUFACTURING CO,
stron DaeAah Nelik

outoal)ycam, (vish-vis le marché mai.im,

  

VENTE AL'ENCAN
Par M, M. MAXHAM & Cie.
 

eee ras
de ia rue St-Louis, ’
Tous les meubles et effets comprenant: Com-

RUEMEETautres, ux, no carré, ,
table ancienne enbals olivier’San eb dluor ;
Buffet, table A diner, portières, Ameublement
de chambre à coucher, litterie, Lingario, néces-
saires en falence où en porcolaine, sofa, poéles,
pannes de cuisine, bols ot charbon Pun

© INorités sn cuivre.
44 Etfets visiblos lundl, de $ à 6 hra. P. M.

Vente Mardi, le 16 mai, à 10 hrs,
A. J. MAXHAM & Cie.

- Knoanlouts.

Leclerc & Letellier
EPICIERS EN GROS

Marchandises en magasin et en
réception.

 

23 Tonnes de Mclasscs Barbades.
A Baucants do Sucre Barladea.

4 chars do sucrojaune,
8 chars de sucre granulé.

1char de Janbobs et Hacons,
préparés au SULTC.

AUSSI: ’

Un grand assortiment de thé Cungot, Sou-
chong Gunpowdor, Young Hyson, Impérial ct
thé du Japon. Les célèbres caféa Java et Mo-
cha et le Maliberry Juva,

Demandoz lo tabac Canadien le A + +.1e
B + + + ot X +, &i vous ne voulex jamais ore
trompé.

LECLERC & LETELLIER
Importateurs d'Epicories &m gros

48 et 50 rue St-Pierre, Québec
9 inal.—-8j.

Grande Démonstration Roligieuse
À Nte-Anne de Beampre

A l'occasion do ia consécration de la
Basilique de cetto paroisse

JEUDI, LE 16 MAL COURANT

Pour donner au public l'avantage d'assister
4 cette cérémunie, à lagualle seront présents
Son Kimdaeuce le Cardinal Taschoreau, nos
scignueurs fes archevéques er évêques ue la
province ainsi qu’un grand ‘nombre ded mew:
res du clergé, ie vapour Brothers fora deux

voyages, il laissera lo qual Chmoplain, per:
errdi,Jo 15, à 4 ira." PL M, pour Ste-Anne et
jeudi matin à 6).brs. A. M, Leretour aurulieu
après les otfices, joudi après-mnidi,

Far ordre, :
.Capt. ELZEAR FORTIER,

 

9 mak.--6t. ec.

A vendre ou à changer
NF. VOITURE DE FAMILLEdo première
clugse, toute neuve; comditions des plus

faciles, : |
S'adresser à - JÉAN PARADIS,

- Commergnnt,
No. 100 rue Richelieu,

IIITEN.AGHE

J. ED. PLAMONDON
NOTAIRE

No. 126 ruc dn Pont, Québec
Ancien bureau du Notaire G. Guay,

2 mai.—Im,

DEMANDES

 

9 mal.—Gt,
 

 

 

 

N demande immédiateinent unc bonne ser-
vantedans in depense (pantry), A THOTEL

QUEBEC, rue du Pout, 5t-Koch,
9 mai, -n-o.

U” JEUNE HOMME avant quelque années
d'expérience desiru se placer dans le comn-

meroe d'epicerie,
S'udresser uu No, 30 ruo St-André,
9 mai.—1 som, St-Sauweur,

OF DEMANDE UN APPRENTI plombier
S'adresser à .

A.TIVOT & CTR.
Plomblers,

8 mai.—1 sem. Marché Champlain, 38

oF a Lesoin d'UN JEUNE HOMMK comme
Clerc Pharmacien. .

S'adresser chez J.J. VELDON,
Plharmacicn.

122rue St- Joseph,

 

 

 

6 mai.—n-o

N DEMANDE UN COMMIS ayant déja
0 servi daus le commerce d'épiceries.

MOISAN & FILS,
11¢, rue Artillery,

4 mal.—3t. Quartier Montcalm.

N DEMANDE UNE SERVANTE pouvant
O0 servir la table ot capable de coudre.
S'ndresser entre onze oi une houro,128 Gran.

de Allée.
3 mai.-—4f,

OY DEMANDE UN COMMIS, sachant l’an-
Klaïs et le françuis et muni de bonnes re.

commmnilations.

 

S'adresser chez

 

 

S'adresser à 1. A, FORTIN,
. Marchand,

ler mal.--6f. 1tue 8t-Joseph.
 

oF DEMANDE DES JEUNES FILLES}
ayant de l'expérience dans la reliure

Au No. 34 rue Garneau.
29 avril-—n-0
 

 

Nous attirons l'attention sur notre assorti-
ment choisi de montres d'or et d'argent, bijou-

teries, horloges, argent solide et plaqué, che-
telaines et chaînes de dames. cannes à pom-

moaux d'or et d'argent, poignées do parasols,
évantails, boursos, ete,

r&- BAS PRIX.

P. E. POULIN & (IE
De UIJOUTIERS ET OPTICIENS —

40. RUE DE LA FABRIQUE
 

Ligue de Crosse de Québec|’
Informe ses pratiques otJo public qu'il a trans .

Lo Club de Crosse * St.Louis” invite tous lcs
elubade crosse de cotte vifle à onvoyer TROIS
représentants chacun pour rencontrer les délé-
ues du club St.Louis nu Russcit Hotel Jeu

fo 9 courant, à 8.30 hrs. P. ' .
L'assembléo est convoquée dans lo but de

former une LIGUE DE CROSSE ot d'en arr
ver à une entente sur les régloments a anlvre,
Comine tous los clubs de Crosse sont. intérosses
nous espérons que Lous seront roprésentés.

Par ordre,
ELZEAR I, FISET.

See. Cl 8t Louie,

AVISDEFAILLITE
Dana l'affaire de

Edmonh Poulin,
Marchand, St-Ephrem Tring,|

Faut

ES BOUMISSIONS serontrôçuo
D toussigné jusqu'à ps bsucs par lo

6 mai.—3L
 

{Mercredt, 15 Mai prochain
A 6 HEURES P.M.

pour l'achat de l'actif appartonant à cetto suc:
cession. consistænt en assortiment généra) de
marchandisés sechun, ferrunnerié, chaussures

peterie, dlc. ....... . ; RTE 5.60
ivres de orédits 718,93
Les soumissions seront reçues pour le tout

on bloc ou pour chaque item sépurdment,
. Conditions, comptant, ou sf pour une offre à
terme, un cndosseur sera exigé, ie tout A la sa.
tisfaction dow inspectours. Une copié de l'in-
vontaire.et le stockpourrontSire gamingen
auoun temps en s'adresssan .
TARDIF, maitre de pension, St-Kphrem,

        
  soussigné no s'engage pas à aocopter

Baute ol auvane des soumissions. PUS
ALFRED LEMIRUX,

vmaL-8t + Corgjeuts .

&
ad

He

 

(coin Enoan de Bjogtarigs,sto. par Jacques

 

  

VENTE

A

L'ENCAN
Par JACQUES & CIE.

Samedi, 11 mob à 7.30 hrs.P. M.

1.4 BALLK D'ENCAN DE BT-ROCH, COIN DES

“ RUES BU ROS KT DE LA COURONNE.

Nour avons reçu instruction de vendre +

FoASUle 11 mat, 6 7.30 bre. P. Mu,
à la sailo d'encau de St-Hoch, uno quantité de

bijouteriss, cunstetant en montres, gurdsmon.

tres, chatnes pour danies, loquets, volts de bou-

tons pour messieurs, boutons à poignets jones

ct bagues pour daines, messiours € ou ants,

auasi portes-monnaie en cuir, saca A tabno on

Cuir et on caoutchouc, pipes assortius, oLAULree

eifuts.
Le tout vendu absolument sans résorve,car

tous ces etfots provieaneut d'un fouds de au

queroute, et veudu en lot à la convenance des

achetours, 20 du voir
ente « u '. re

JACQUES & Cie
Asst,-Encauteurs.

 

Bugey à vendre
N BUQUY AMERICAIN, fait sur com-

U mande, couvert.eu culr ui ou ‘parfait ore
dre, i vendre a bonnes comditions,©
S'adresser à J. 13 M, DIUN, épicler,

13 et 14, Cote Ste-Genevieve,
7 mai.~nq : "ge

Nouvel Etablissement de
Meubles ot réparation

 

M, A. Dosroches, moublier cheniste vient

d'ouvrir à l'ancion poste ci-devant ccctuipé pas
l'habtlo mécanicien St-Amand, NO, 47 rue 1
ciictiou, faubourg St-Jean. un nouvel durblis-

sement où il fabriquera tout ameublement que
l'on voudra bien lint commander, aux prix es
plus réduits et Log gots Jes plus muderies.

11 tiendra aussi en magosiu nabelle VarioLé 
de nicubles fabriques & ‘Toronto, qu'il putires
vendro ga des conditions des pins favorables
pour argentvomplant ot inerhé aw credit, pv, +
4 À courts où longs turines.
NPECIALITES #M, A. Méarebhes sc char-

Kéra d'une maniere Loute spévinfade Je répare
tion (le d'Unparte quel meuble quel'on sondes
bien lui coniler. D'un vieux meuble is en fera
Un neuf, toujours a des conditfoun les plus
avaniageuses,
Avantages cxtraordinairos, M. A. Dey

rochya prendræ on échange dus mendes ayant
digi servi pour des neuËs qu'il donners cu re
tour à des condilivns très} avantageuses.
Le public ess invité à aller Visitor l'etablisse:

ment de M, À. Desroches avant que d'a:hoter
iieurs

A. Desroches, meuniter
47, rue RicLelieu.

AVIS PUBLIC
Tous les momores du Ciuh do la Rame St.

Charles sout invités à une assemblec généralo
extraordhuire des membres de ce club gui au:
va Hen VENDREDI soir, lc 10 du courant au
Heu ordinaire, à 7,30 bre, p. m., pour dissolu-
tion de ce club,

Par ordre,
8 mal.—2f,

NouvelleEpicerie
C. ROUSSEAU

-— A Ouvert 1e —

25 AVRIL PROCHAIN
Une Epicerie de 1ère Classe

Coin des

Rues Buteau et St-Paul
Ancien poste de Rioux & Cie., occupé

pendant 17 ans par ce dernier.

Pour la qualité et les prix nous donnerons
chifère satisfaction. ;
Une visito est respectuensement sollicitée.

18 avril.—1n. ec

GRAINS DE SEMENCE

Il est saus contredit que ls maison la

plus AVANTAGEUSE pour l'achat des

grains de semence, pour le BAS PRIX

et la QUALITÉ est lu inaisyn

J. B. Renaud &Cie
72 A 82 RUE ST-PAUL

La United States Life Ins. Co.
NEW-YORIC

(ONGANISKE EX 1550)

Dépôts au Canada $100,000

Cette Cic émet seule la policcincontestable,
pour toutescause, Elle à un capital payé comme
gurantie pour la protection ndditionneile du
ses porteurs de polices ; lus profits complute
sont pour les assurés

p P.V. RERNIER.

 

LOUIS GIROUX.
 

 

 

 

 

O. FORTIN S&S CIH.
Propriétaires du Nouveau

RÉNOVATEUR
Patenté de Cartier & Brunet.

217, rue St-Pauk Palais, Québec.

Au moyen de haute pression de vapeur, nous
Téparons la plume, en enlevant la poussière, la
graisse ct la flèvre. Les la deviennent plus
gros et plus lègere, Nous réparuns aussi les ina.
telasde toutes sortes, ainsi que les tapls par
le même procédé,

À des prix très modérés

Pour in satisfaction des gens, les lits sont
penés lorsque vous nous les livrez et repesés
Quand nous les mpportons.
Aussi : Plumes et Matclas À vendre à bon

marché.

 

CERTIFICAT
Nous soussignés, cortifions quo nous avons

Élé très satisfaits de li prénieux procédé qu'en
ploient MM. Cartier & Brunet, pour nettoyer
et blanchie la plume
A, G. A. Ricard, M. D.. I’, X. Trude], M. D.
«J. BG. Laviolotte, J. Ble. Vinet, Joscph O.
Toy, Dr Waters, J, E, Bolduc, M. D. Dr Sam-
son, Arthur Mathiew, M. D., J. O, Joseph, Dr
Deajarding, Dr Larue, Dr Falardean, F. 1%
Kiutret, M D, G, M, :

3 avril. —3fs, oc.

NARCISSE FORTIER
MENUISIER ENTREPRENEUR

 

porté amboutique

Ax No. 84) rne des Commissaires,
St-Rocl, Québec,

0ù il continuera comme par le passé à exécuter
Lois 1o8 ouvrages qu'on voudra bien lui confier
Toutes los rommandes seront cxécutés sous

le luscourt délai et à des prix très modérés
mai—lm,

 

02240

 

SOUMISSIONS POUR HUILE
Dre SOUMISSIONS enchetées adressdos ny

 

surintendant on chef du chomin de for
htercolonial, Moncton, nt portant In suscrip.

tlon “Soumission pour huile.” seront reçues
SAMEDI, 11 mai 1559 pour Je tout où ine pars
Uo de l'huile requise par ce chomin de fer pons
dant l'année commencantlo lor Julliet,
On paut olitenir dos nopies de In spécification

de M, I. V. Cooko, gardien du maguain. ’
On devra remplir toutes los conditions de la

spécification.
pé D. POTTINGER

Surintendant on chof
Bureau du clremnin de for
Moncton, N, B., 28avril, 1889,

U avril.—12 f, oc.
 

Moutarde entra
À. BIZOUARD rénntation sotrepnel)e

t

 

K

 

  

  

SOUMISSIONS
Dans l'affuire de :

Patrick 0'Conpor,

Marchand Potit Pabos,

de Ganpé.
Faull,

UMISSIONS soront rogues uu bu.
DESdu soussigné jusqu'à

Mardi, le 21 mar 1889
A 5 HEURES P. M,

pourl'achat de Vactif appartonant h cetto suc-
cession conimo suit:

Fonds do commerco géhéral....
IMoulant...…..….…..…….…
Assessotros «lo pêche . oo
Ménage...seceven étions

sIZ74
Livres do crédits... 1080.40

Los soumissions peuvent étro faites pour je

touten bloc oùsait pour les livres, s08t pour lu

balunce de l’autif séparément ;
Condillers: Complant ou billet approuvé

pour vire n terme, . ; ;

L'acrif vistesuis peut être examiné an mapa-

sin du failli, t'ecit Fuhos, JEUDI Le 16 courant,

L'invontairo CE lu isto dos gpedits sont depu-
£08 a 10h bureau, ce

Luc coubsigné ne ¥ingugo pas àaccupler lu
plus Laure ni sucunu des soumissions.

HENRY A. BEDARD,
. Tp Quratour.

Buroait cet,desrucaNotre-Dame et

  

 

+

ISSO!

mure <

 

  

  

MAISON

L.A. Bergevin
RueNotre Dame,

100 ET 102

Côte Lamontage, Québec

Nos Importations dePrintemps
sont maintenant complètes.

NOS SPÉCIALITÉS:

MARCHANDISES
EUROPÉENNES
De Haut Goût.

Nous sollicitons votre Inspection

Vetements complets pour Messieurs
faits aur commande sous six

heures d'avis.

Coupe élégante.
ain d œuvre garanti

Fini parfait.

L. A. BERGEVIN

INPERNEABLES
Pardessus Imperméables pour hommes

 

 

(Creulairos Imperméablos pour dames
I

(BALEATX de Paille pour Dames et
Enfants.

— AUSSI —

Un Assortiment de BLINDS pour Chassis

Le tout vendu à Sacrifice
~~ CHFZ —

F. X. LEPAGE,
RUE DE LA COURONNE,

 

 

, SAINT-ROCH.
2; avril 1889.
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Ashe & Morency
' Arpentours et Ingéniours

“Kent House"— Rue St Louis.
Ain face du Palais de Justice

mt a Boîte 317.
"'.'D. 0, MORENCY.

A. 8. & Fe 1, C, OLG

‘
¢
‘ . à

TW. AASHE,
M. 8. Au T4 A. Tu, A. P, OtC,

2 mal, —im.

Annonce Nouvelle

AUX MAROHANDS EN GEXERAL!
dl

Sto quarts 4rile Noire ou l'elnture, supdl
rieuro au Conl Far, ; . ;
#0 quarts d'Auile de Charbon, Iébe” qualité,

Huile Astrale, Hufle N, P., bien popuinira.
Lustres d'egige, Luslros, Lampes cb Appa:

reîls, l'annaus. ; ;
Vcrreries, poteries, voiturss d'enfants, agent

des célèbres Coffros- Forts Guldie & MeCullock
lers prix partout.

A. E. VALLERAND,
47, ruc Dalhousie

 

29 avril 1888,

J. B. JINCHEREAU
MAÇON ENTREPRENEUR

205 rue Richardson, St-Roch.

J. B. JINCHEREAU, maçon entropre-
* pour, qui à déjà construit beaucoup

d'édificos considéiablos à l'ontière satisfaction
des intéressés, à l'honneur du solliciter l'en-
couragement des architoclos ot d toutes les
personnes qui out des irimoubles faire ériger

  simplomen sliorer,ou ship! t améliorer, 1 avril,

   

 


